
Vers un compromis

LA POLITI QUE

On assure que le dénouement de
la crise française est proche. L'ami-
ral Darlan doit e f f ec tuer  un second
voyage à Paris, après lequel il sem-
ble que, cette fo i s , l'on sera f ixé
quant à la nature exacte des rela-
tions franco-allemandes , marquées
d'incertitude depuis le 13 décembre,
date de la retraite forcée de M.  Pier-
re Laval. Il est trop tôt cependant
pour prévoir si l'ancien vice-prési-
dent du conseil français va op érer
sa rentrée dans le gouvernement Pé-
tain et pour dire si celui-ci va être
remanié de fond  en comble. Au res-
te, les questions de personnes ont-
elles tant d'importance? L'essentiel
est bien que la collaboration de-
meure dans les limites que lui a
tracées le maréchal Pétain , seul gar-
dien de l'honneur du peuple fran-
çais.

A ce propos , il semble exclu —
comme par le passé — que le chef
de l'Etat se prête à des exigences
qui auraient pour e f f e t  de faire que
la France se retourne contre son
alliée d'hier. Sur le point de la ces-
sion de la f lo t te  française aux puis-
sances de l'Axe , le maréchal Pétain
en particulier se montre irréducti-
ble. Et s'il entend poursuivre une
politi que de collaboration économi-
que, utile à tant d'égards , on ne sa-
che pas jusqu 'à présent qu 'il veuille
passer sur le p lan d' une coop éra-
tion militaire.

Position bien nette qui témoigne
du désir de la France vaincue de
ne p lus prendre parti dans le dé-
roulement de la guerre, mais de
contribuer en revanche , autant
qu'elle pourra, à une restauration
de l'économie européenne. Ce que
la presse extrémiste italienne, ainsi
que les polémistes de Paris , app el-
lent un double jeu (mené , parait-il,
à la fo i s  à l'égard de Laval et de
l'ex-génèral de Gaullel) n'est rien
d'autre, de la part du maréchal Pé-
tain, qu'une conscience exacte des
intérêts français, et, en f i n  de comp-
te, ds ceux dn continent tout en-
tier. Comme nous le soulignions ré-
cemment ici même, ni une victoire
de l'Angleterre , ni une victoire de
l'Axe ne saurait être une victoire
de la France et, devons-nous ajou-
ter, pas davantage une victoire de
l'Europe.

A en juger sainement, le Reich
devrait estimer aussi qu 'il n'a pas
intérêt, pour sa part , à hausser trop
ses exigences vis-à-vis de la France.
Qu'il aille jusqu 'au point où l'armis-
tice serait brisé , et il perdrait , pour
l'heure, p lus d'un avantage acquis
jusqu 'ici. L'erreur fatale de Napo-
léon — et de tous les conquérants
— f u t  de ne pas s'arrêter à temps,
au moment où la roue de la fortune
commence à tourner. M. Hitler y
sera-t-il entraîné pour sa part? Ce
que l'on peut dire, c'est qu'au cas
où le sort de la France serait remis
en question, tout l' emp ire dont celte
nation a la garde dans le monde,
cessera sans doute d'être une zone
neutre et se retournera contre les
puissances de l'Axe. Ce qui n'est
certes pas un fai t  dont on peut sous-
estimer la portée.

Dans ces conditions, on incline à
croire que la négociation menée à
Paris par l' amiral Darlan aura pour
but prochain un compromis qui, mé-
nageant à nouveau l'honneur de la
France, n'accordera à l'Allemagn e
que des satisfactions qui ne porte-
ront pas atteinte à celui-ci.

R. Br.

Les mesures de protection aérienne en Grande-Bretagne

Ballons de barrage anglais protégeant un aérodrome.

Du rationnement alimentaire
à Vavenir de notre économie

En aucun cas, la Suisse ne reviendra au passé ; entre le libéralisme
et le socialisme, elle a à édifier son régime propre

« L'habitude est une seconde na-
ture > dit le proverbe. Parce qu'ils
sont venus progressivement, nous
avons aïooeipté sans bien nous en
rendre compte une quantité de sa-
crifices, pet its certes en comparai-
son des épreuves qui sont le lot
de tant de pays voisins ou amis,
mais bien réels. Peu à peu l'écono-
mie domestique de chacun de nous
s'est modifiée ; les restrictions ali-
mentaires sont venues les premiè-
res : plus de pain frais ! Mais qui
pense encore aux belles miches do-
rées et chaudes qui remplissaient
naguère les étalages des boulange-
ries et les signalaient au loin grâce
à leur odeur alléchante ? Peu à
peu , les rations portées sur les car-
tes mensuelles ont été réduites. Les
graisses, le sucre, la farine ont été
rationnés de plus en plus stricte-
ment. La crème fraîche a disparu
de nos menus et les pâtissiers eux-
mêmes ont dû renoncer à décorer
leurs gâteaux avec ces petite fes-
tons blancs que les enfants gour-
mands et mal élevés lèchent avec
tant de plaisir.

Il y a un© année encore, tout
Suisse qui se respecte souriait iro-
niquement en pensant aux Alle-
mands commtainit les « points » de
leurs cartes vestimentaires. Le mê-
me Suisse qui se respecte établit au-
jourd'hui de savants budgets en pâ-
lissant sur les laborieuses instruc-

tions fixant les rations de chemises,
chaussettes, camisoles, mouchoirs et
souliers que la prévoyante adminis-
tration fédéraile accorde à ses qua-
tre millions de sujets. Le savon fait
lui aussi l'objet d'une réglementa-
tion rigoureuse et, enfin, dernière
nouveauté, voici qu 'on va nous dis-
tribuer des « cartes de repas » à
l'usage des hôtels et restaurants.

D'autre part , la récupération des
déchets est entrée en pleine activité
avec la nouvelle année, ce qui nous
a valu un magnifique calendrier fé-
déral dans lequel l'art de ne rien
perdre est enseigné aux ménagères
trop bien habituées à l'agrément du
« tout au dévaloir ».

Ainsi, les mailles du filet se res-
serrent toujours un peu plus autour
de l'économie du pays. La liberté in-
dividuelle n'est plus qu'un mot,
puisque tout est subordonné aux exi-
gences de l'int érêt général. A me-
sure que les difficultés d'approvi-
sionnement augmentent , celui-ci de-
vient plus impérieux, parce que la
question qui se pose est la suivan-
te: il ne faut pas que certains man-
quent du nécessaire et que d'autres
jouissent du superflu; id. ne faut pas
que certains risquent de ne pas man-
ger à leur faim parce que d'autres au-
raient accaparé les denrées de pre-
mière nécessité. Le rationnement
n'a pas d'autre but. Il ne nous pro-
cure paa un kilo d© marchandise de

plus, mais il assure une répartition
équitable de ces marchandises et
c'est beaucoup. Si l'on pense une se-
conde à ce qui serait arrivé si la
vente des denrées alimentaires et
des textiles était restée libre , on doit
reconnaître que les sévères mesures
prises par les autorités fédérales
ont épargné au pays de terribles
crises sociales, funestes pour le mo-
ral d'une nation.
UN MAL NÉCESSAIRE

Ce mal nécessaire du rationne-
ment obligatoire n'est du reste con-
testé par personne. Mais il faut bien
prendre gard e au contraire, que grâ-
ce à l'étatisation croissante créée par
les circonstances, certains ne cher-
chent à profiter de cette situation
particulière pour arriver à leurs
fins, la socialisation des moyens de
production par le truchement de l'é-
conomie de guerre. Quand M. Ro-
bert Grrmm, ex-pontife de la révo-
lution et de la guerre civile, aujour-
d'hui grand-maître de l'Office force
et chaleur, se vante , dans une confé-
rence publique, que le marxisme en-
tre dans l'état grâce aux difficultés
de notre ravitaillement , il ne faut pas
hausser les épaules, il faut se dire
qu'il a raison dans la mesure même
où rien n'est entrepris pour contre-
balancer l'omnipotence de la bureau*
oratie centralisatrice.

(Voir la suite en quatrième page)

La guerre des nerls diplomatique à Vichy

UNE SECONDE FOIS
Aucun remaniement du gouvernement Pétain

n'aura lieu avant son retour
Notre correspondant de Vichy

nous téléphone :
Le remaniement ministériel n'est

toujours pas réalisé. Il ne sera sans
doute effectué qu 'au retour de l'ami-
ral Darlan qui doit quitter Vichy
pour Paris ce matin à 10 heures.

Le gros événement de la journée
d'hier a été le conseil des ministres
qui n'a pas duré moins de deux heu-
res.

En raison de son intérêt vraiment
capital , tous les ministres et secrétai-
res d'État y assistaient. Tous, même
les titulaires de portefeuilles secon-
daires qui , d'habitude, ne participent
que très rarement aux délibérations
gouvernementales. C'est dire l'impor-
tance exceptionnelle de cette réunion
où l'amiral Darlan a dû exposer les
pièces principales du dossier qu'il a
rapporté de Paris. Les modalités du
retour de M. Pierre Laval ont été cer-
tainement étudiées.

On demeure toujours réduit aux hy-
pothèses pour ce qui touche le rema-
niement lui-même. Si l'impression
reste inchangée quant à la forme res-
treinte de la prochaine équipe, on ne
peut encore préciser quelles seront
les attributions qui pourraient être
données à M. Laval. Le bruit court
qu'il demanderait l'intérieur et l'in-
formation.

* *
La visite d'un général allemand a

beaucoup intrigué les journalistes qui
se sont demandés s'il ne s'agissait pas
d'un plénipotentiaire extraordinaire.
En réalité, le visiteur était le général
Studt, chef de l'industrie de guerre
du Reich , venu s'entretenir avec le
général Huntziger. Les honneurs mi-
litaires lui ont été rendus. - i-.;

* * *
On a annoncé hier à Vichy que M.

Langeron, préfet de police de Paris,
était gardé à vue à la requête des au-
torités occupantes. Les raisons de cet-
te sanction n'ont pas été divulguées.
Le « Journal officiel » nous apprend
d'ailleurs qu'il a été temporairement
remplacé par M. Marchand qui appar-
tient aux cadres supérieurs de la po-
lice. En réalité, M. Langeron était dé-
jà depuis presque "quinze jours des-
saisi virtuellement de toute autorité.

Les journaux extrémistes
italiens commentent

la crise française
ROME, 5. — Au sujet de la situation

politiqu e en France, la presse italien-
ne garde la plus stricte réserve, évi-

tant même tout commentaire aux po-
lémiques des journaux parisiens à l'é-
gard de Vichy. Seuls quelques jour-
naux extrémistes se dérobent à cette
règle générale.

Un de ces dern iers, le « Régime Pas-
cista », organe personnel de M. Fari-
nacci , qui a souvent critiqué la Fran-;
ce et les hommes de son gouverne-
ment, accuse, dans . une note rédac-
tionnelle, le maréchal Pétain de jouer
un double jeu à l'égard de Laval et
du général de Gaulle « en prolongeant
les choses le plus longtemps possible
et en feignant d'oublier que dans le
traité d'armistice il existe une stipur
lation suivant laquelle il suffit d'un
préavis d'une heure pour faire cesse
l'armistice même ».

Autour de Pétain, ajoute le journaL
il y a un tas de personnes qui désire-
raient revenir aux vieux systèmes et
aux vieux abus, un tas de personnes
qui n 'hésiteraient pas, si cela dépen-
dait uniquement d'elles, de ramener
la France à d'autres jours tragiques.

Une réunion des archevêques
de France

VICHY, 5. — Mercredi matin s'est
ouverte à l'archevêché de Lyon, une
réunion des archevêques de toute , la
France, sous la présidence du cardi-
nal Gerlier, archevêque de Lyon.

_ Tous les archevêques de la zone libre
étaient présents et ceux de la zone
occupée étaient représentés par des
mandataires.

L'ordre du jour est secret et l'ac-
cès aux séances n'est autorisé qu'aux
archevêques.

Il est permis de supposer que le
récent voyage du cardinal Gerlier à
Rome et ses entretiens avec le pape
feront également l'objet des délibéra-
tions, qui dureront vraisemblable-
ment deux jors. Cette assemblée rem-
place cette année la réunion annuelle
des archevêques de France qui se
tient habituellement à Paris.

Vers l'électrification
de la ligne Paris-Lyon

la plus chargée du monde
VICHY, 5. - La ligne de chemin

de fer Paris-Lyon, qui est la plus char-
gée du monde, va être électrifiée. Le
barrage de Genissiar est en voie d'a-
chèvement et livrera le courant pour
cette ligne longue de 512 km. Les ra-
pides gagneront deux heures sur le
trajet et l'économie de charbon réa-
lisée par l'électrification de cette li-
gne sera d'environ 500,000 tonnes par
an.

L'AMIRAL DARLAN
PART POUR PARIS

L'Inde contribue militairement
et financièrement à la lutte

gigantesque engagée par
l'Empire britannique

L Inde ne ménage pas son appui
militaire , industri el , financier à la
Grande-Bretagn e, et son effort croît
chaqu e jour en importance. Des
troupes indiennes participen t aux
opérations en Afriqu e du nord et en
Afriqu e orientale , d'autres ont été
renforcer garnisons et bases navales
en Asie et en Afri que. Il y a telle-
ment de volontaires pour l'armée
qu'il sera impossible de les instruire
tous cette année.

Le fonds créé pair le vioe-roi pour
les besoins de la guerre a reçu plus
de 13 millions de francs de dons
petits et grands, tandis que 30 mil-
lions de francs ont été versés _ au
fonds de l'aviation de l'Inde orien-
tale.

Les Etats indiens agissent de leur
côté. Ils ont plus que doublé les
effectifs de leurs forces armées qui
comptaient 40,000 hommes en sep-
tembre dernier. Les princes ont mis
à la disposition de l'Angleterre leur
argent , leurs soldats, du matériel de
guerre, des munitions. Sous la forme
d'une contribution de guerre, le ma-
haradjah de Mysor e a donné 638,000
francs, le maharadjah de Travan-
core 680,000 fr., le nabab de Bhopal
1,275,000 fr., le nyzam d'Hayderabad
25 millionis de francs.

Les Italiens continuent en Libye
à se replier vers Benghazi

LONDRES EN GUERRE CONTRE ROME

EN ERYTHRÉE: les Anglais sont aux abords de Keren
EN ABYSSINIE: ils progressent le long de la route de Gondar
EN SOMALIE:  forte activité de patrouilles à l'intérieur de la colonie

LE CAIRE; 5 (Reuter). - Voici le
texte du communiqué du grand quar-
tier général britannique au Caire :

Libye : Talonnées par nos troupes,
les forces italiennes accroissent la vi-
tesse de leur repli vers Benghazi . Jus-
qu'ici, environ 400 traînards ont été
laissés en nos mains.

Erythrée : Nos opérations aux
abords de Keren se développent. En-
tre temps, les forces italiennes bat-
tant en retraite de Barentu et de Bir-
cundi, vers l'est, sont lourdement
pressées laissant toutes les routes
jonchées de matériel de guerre et de
véhicules. Outre ceux déjà signalés, de
nombreuses centaines de prisonniers
ont été faits.

Abyssinie : Notre avance vers l'est,
le long de la route de Gondar , pro-
gresse également, tandis que dans la
région méridional e les troupes sud-
africaines consolident les positions
récemment prises à l'ennemi.

Somalie italienne : Nos patrouilles
continuent de déployer une activité
intense dans tous les secteurs. Une
de nos patrouilles a attaqué un poste
ennemi à 72 kilomètres de la frontière
italienne.

Les Anglais à Keren,
entre Agordat et Asmara
LE CAIRE, 5. — Les troupes bri-

tanniques sont entrées dans les fau-
bourgs de Keren, entre Agordat et
Asmara.

L'occupation de Cyrène
LONDRES, 5. - La ville de Cyrè-

ne, occupée par les troupes britanni-

LA SITUATION MILITAIRE EN LIBYE. — 1. surface blanche : Italie
et ses possessions; 2. surface noire: possessions britanniques et les alliés
de la Grande-Bretagne (Grèce, Egypte, Afrique équatoriale française) ;
3. territoires libyens occupés par les troupes de Wavell et de Gaulle
(début de février 1941) ; 4. autres pays ; 5. Méditerranée ; 6. bases
britanniques ; 7. bases italiennes ; 8. bases françaises ; 9. chemins de

fer ; 10. direction de l'offensive britannique.

ques, doit son nom à la Cyrénaïque,
elle était le quartier général du ma-
réchal Graziani lorsqu 'il préparait
son attaque contre l'Egypte. La route
qui mène de Cyrène au port d'Apol-
lonia est coupée.

Les aviateurs de reconnaissance
britanniques rapportent que les trou-
pes italiennes se retirent vers l'ouest
par deux routes et elles ont été as-
saillies dans leur retraite par l'avia-
tion britannique. Il semble prématuré
de parler d'une retraite générale ita-
lienne sur Benghasi.

La R.A.F. multiplie ses raids
en Afrique

LE CAIRE, 5 (Reuter). — Commu-
niqué du quartier général de la Royal
Air Force dans le Moyen-Orient :

Des attaques répétées ont été effec-
tuées par des bombardiers sur Barce
et Benina , et sur les lignes de commu-
nications menant à Benghazi. Entre
Maraoua , Barce, et d'autres points,
des transpor ts motorisés ont été vio-
lemment attaqués et beaucoup de dé-
gâts furent causés. La gare ferroviai-
re de Barce a été attaquée et trois
coups directs furent enregistrés sur
la voie près de la gare. Des hangars
furent atteints à Berk a et un gran d
incendie éclata à Benina. Nos pa-
trouilles de chasseurs furent actives
et un appareil italien fut abattu. Un
autre fut également descendu. Un hy-
dravion ennemi ancré au large de
Tolmetta fut détruit et un bombardier
ennemi fut trouvé écrasé au sol à
Apollonia.

Une escadrille de chasseurs de l'a-

viation sud-africaine qui a déjà rem-
porté de nombreux succès en ap-
puyant l'offensive de l'armée en Ery-
thrée, a attaqué un terrain d'atter-
rissage près de Keren. Cinq appareils
italiens chargés de bombes furent in-
cendiés et les bombes explosèrent.
Au cours des combats dans la région
d'Asmara, les appareils de la même
escadrille interceptèrent des chas-
seurs ennemis et en descendirent un.
Un apparei l italien fut mitraillé et
détruit. A Terrami , quatre appareils
furent observés comme ayant été car-
bonisés au sol. Plusieurs autres appa-
reils hors d'usage s'y trouvaient éga-
lement à la suite des attaques aérien-
nes qui furent effectuées à Barentu.

En outre, nos bombardiers ont atta-
qué un certain nombre d'objectifs mi-
litaires en Erythrée. Des véhicules de
transports motorisés ont été incen-
diés sur la route de Metemma à Gon-
dar et entre Asmara et Keren un con-
voi de transports motorisés fut atta-
qué. Sur d'autres aérodromes des
coups directs furent enregistrés sur
des hangars . Les avions et les trans-
ports motorisés furent également at-
taqués à Makallé et trois appareils fu-
rent détruits au sol et plusieurs au-
tres endommagés.
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FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel *

Henry de FORGE
et Fernand DACRE

— Merci, mon bon docteur. Nous
étions bien chagrinées de vous avoir
fâché.

— Eh ! chère Madame, comment
ne le serais-je pas, avec une malade
comme cette petite et une maman
comme vous, qui ne sait pas impo-
ser ses volontés 7... Enfin , passons.
Voyons, quoi de nouveau ?

Tout en parlant, il se débarrassait
de son chapeau , de sa pelisse, et
s'asseyait auprès de Louise dont il
prenait le poignet.

— Rien de nouveau , hélas 1
— Eh ! oui , parbleu, rien de nou-

veau. Rien en mal , mais rien en
bien non plus... et c'est là justement
ce qui m'enrage. Le pouls ?... Rien
d'extraordinaire... La langue ?... Oui,
on ne mange toujours pas. Oh ! c'est
très joli , évidemment, très 1830, très
romantique, <Ie se laisser mourir de
faim, mais ce n'est pas malin du

tout... Voyons, dégrafez oe peignoir,
la maman, et arrangez-le de telle
sorte que je puisse faire mon auscul-
tation.

Il appliqua son oreille sur la ser-
viette qui recouvrit les épaules mai-
gres.

Il appuya fortement la tête sur la
poitrine menue, sur les omoplates,
changeant de place, écoutant longue-
ment.

Son visage, que la mère scrutait
avidement, restait impassible.

Il dit enfin , en se relevant :
— Oui , évidemment, il n'y a là

rien de bien grave. Mais enfin , voici
un côté... par là... où, maintenant,
il va falloir veiller... Bon. A présent,
autre chose; je parlais hier du cas
de cette petite avec un de mes con-
frères de la Plaine Monceau. Dans
ce quartier chic, il paraît qu 'il y a
beaucoup de jeunes filles et de jeu -
nes femmes atteintes à peu près du
même mal, et Montgeroult vient de
faire dans ce petit monde des cures
surprenantes.

— Montgeroult ?
— Oui , Montgeroult... le docteur

Montgeroult... l'élève de Charcot... le
spécialiste éminent des maladies
nerveuses... Vous ne lisez don c ja-
mais les comptes rendus de l'Aca-
démie des Sciences ?... Oui , Mont-
geroult, -dont le nom devrait être
connu de vous si, depuis des mois,
vous ne viviez toutes deux en sau-
vages, est en train de fe faire un

nom célèbre... et M paraît qu'il le
mérite. Je dois avouer que je n'avais
pas songé à lui pour Louise; il ne
me semblait pas que ce fût de son
ressort. Mais Lambin — c'est mon
confrère de Monceau — m'a cité
hier des cas presque analogues, et
je me suis dit qu'il fallait le faire
venir. Il est très cher parce que très
demandé, mais vous n 'êtes pas arrê-
tée par cette considération... Je
comptais l'aller voir à votre sujet ,
mais je suis obligé de partir ce, soir
même pour la Bourgogne. Ecrivez-
lui donc, et dès ce soir, 44 bis, rue
de Prony... Ça vous va-t-il, petite,
de voir une autre tête que celle de
votre vieux Daubrun ?

— Oh ! moi, fit Louise de sa voix
lasse, j'aime mieux vous, évidem-
ment, docteur; mais enfin , s'il le
faut... je veux ce qu 'on voudra.

— «Je veux ce qu 'on voudra... je
veux ce qu'on voudra >, je la con-
nais, celle-là 1 Vous ne voulez rien
du tout , oui, de ce qui serait bon
pour vous. Enfin , voyez Montge-
roult... et surtout, tâchez de faire ce
qu'il vous dira. Et maintenant, je me
sauve. Au revoir, fillette. Ecoutez le
médecin célèbre mieux que vous
n'aurez écouté le vieux Daubrun.

— Oh ! docteur, vous êtes mé-
chant.

— C'est bon, c'est bon. Au re-
voir !...

Quand le docteur fut dans le ves-
tibulPt suivi de Mme Fauvel, il se

tourna vers elle, et parla très vite :
— Vous savez, ne perdez pas une

minute 1 Ecrivez à Montgeroult dès
oe soir. Peut-être réussira-t-il où moi
j 'ai échoué. Mais il est temps. Il y a
déjà congestion du sommet du pou-
mon. Si votre fille ne réagit pas, si
l'affaiblissement continue, elle est
une proie toute désignée pour la
grande mangeuse d'existences, la
tuberculose... Vous le savez, je vous
l'ai déjà dit... Donc, essayez encore
de Montgeroult et puissiez-vous réus-
sir ! Car il ne faut pas se le dissi-
muler, et je dois vous le dire : si on
ne peut faire réagir cette en fan t ,
c'est la mort à échéance p lus ou
moins retardée, mais sûrement pro -
chaine.

Il lui serra rapidement la main
et sortit après l'avoir conjurée en-
core.

Et Mme Fauvel resta immobile et
brisée dans le vestibule, se répétant
la parole effrayante :

— C'est la mort sûrement pro-
chaine I...

n
Elle avait écrit tout de suite au

docteur Montgeroult.
Elle -lui répétait  brièvement les

paroles de son confrère.
Elle laissait , avec beaucoup de dis-

crétion , entendre que le chiffre des
honoraires ne l'arrêterait pas.

Mais elle suppliait l'éminent mé-
decin, dont on lui avpat appris les

cures merveilleuses, de ne point
trop tarder.

« C'est la mort sûrement prochai-
ne si elle ne réagit pas », avait dit
le docteur Daubrun.

Elle écrivit d'une main tremblante
cette phrase qu'elle pensa devoir
être le suprême argument.

Le soir même, un bleu lui parve-
nait.

Le docteur passerait le lendemain
matin à l'heure de ses visites.

Il ajoutait quelques paroles d'es-
poir; il avait eu le bonheur de sau-
ver des jeunes filles déjà bien at tein-
tes ; avec les organismes jeunes , on
pouvait toujours espérer; et il comp-
tait bien réussir une fois encore.

La lecture de ces lignes brèves,
précises et correctes, fit  renaître
dans l'âme de la mère l'espérance
défunte.

Il lui parut soudain que tout
s'éclairait : Louise était sauvée,
puisqu'ell e allait être soignée par
celui qui avait sauvé tant de jeunes
fill es.

En dépit de toutes les apparences
et de l'expérience trop concluante  de
treize mois successifs de malad ie , il
lui sembla qu 'un nouveau médecin
allait, par sa seule apparition , pro-
duire un résultat que n'avaient  pu
obtenir les soins dévoués d'un doc-
teur expérimenté qui était en mô-
me temps un ami, et les essais sans
nombre de toutes les médications
connues.

Montgeroul t arriva le lendemain,
après dix heures. Le ronflement de
son automobile stoppant devant la
maison, dans la tranquil le  rue Tho-
rel, le fit deviner à Mme Fauvel, qui
l'attendit le cœur battant.

Ah ! qu'il fût mil le  fois béni , cet
homme qui apportait le salut à sa
fille !...

Il pénétra rapidement dans la
chambre de la malade.

C'était un homme de taille moyen-
ne, assez maigre, au crâne un peu
chauve, vieilli prématurément pat
les veilles et le travail.

La barbiche en pointe, au binocle
instable, aux yeux aigus et au grand
front.

Il s'approcha du lit coquet où
Louise était restée couchée et l'in-
terrogea avec une bonté précise.
Elle lui répondit de sa voix brisée,
parcourant des yeux, avec l 'ingénui-
té tranquill e des enfants, le visage
de ce guérisseur qui allait peut-être
la sauver.

Il se fit dire par Mme Fauvel la
genèse de la maladie  et la marche
qu 'elle avait suivie.

Il écoutait en silence, fixan t sur
elle ses yeux de chercheu r, comme
pour deviner plus encore qu'elle ne
lui en disait.

(A suivre.)
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AUVERNIER
A louer pour le 24 Juin ou

époque à convenir villa soi-
gnée, sept chambres, au bord
du lac, à proximité du tram,
Jardin. — S'adresser à Ed. Ca-
lame, architecte, 2, rue Purry.
Téléphone 5 26 20. 

Bel appartement
de 7 pièces

ou éventuellement
4 pièces

«t grandes dépendances, a>
louer pour le 24 Juin. Bains,
central, vue étendue. S'adres-
ser Etude G. Etter, notaire,
7, rue de la Serre.
~~ A LOUER
tout de suite au pour époque
a convenir, dans le haut de la
ville,

beaux appartements
de trois et quatre chambres,
confort, concierge, vue. — S'a-
dresser à H. Schweingruber,
12, faubourg de l'Hôpital, té-
léphone 5 26 01.

A louer tout de suite ou
pour époque à convenir, su-
perbe

LOGEMENT 4 CHAMBRES
1er étage, grand confort (cham-
bre de bonne), à prix modique.
Situation et vue magnifiques.
S'adresser à case postale 1272.

A Corcelles
A louer, pour date à con-

venir, logement de trois cham-
bres et toutes dépendances,
grand Jardin . S'adresser à Per-
cassl. les Nods, Corcelles.

A louer, dès le 24 mars,

Maillefer 3
bel appartement très ensoleil-
lé, de trois pièces, chambre de
bonne, bain, central par étage,
balcon, Jardin. S'adresser Ar-
thur Bura, Tivoli 8. Télépho-
ne S 15 28.

"""A'LOÛÊR""
pour le 24 Juin 1941 :

Côte 23 : 4 Jolies pièces, avec
véranda vitrée. Bain , chauf-
fage particulier. Vue.

Coulon 2 : avantageux S pte-
- ces, 1er étage. Chauffage
. particulier. Balcons.
Gibraltar 10: 3 pièces bien

situées. 60 fr. par mois.
Gérances Bonhôte

Sablons 8 - Tél. 6 31 87 I

Magasin
dans la boucle

avec arriére-magasin et bu-
reau, à louer pour le 24 Juin.
Etude G. Etter, notaire, 7, rue
de la Serre.

APPARTEMEN1
2 chai

Centre de la ville, 30 fr. j
Ecluse, grandes pièces, 60 fr. I

3 chai
Centre de la ville, 60 fr.
Parcs, 1er étage, 60 fr.
Rocher, remis à neuf , Jardin,

vue, 65 fr.
Rue du Seyon, alcôves, 60 fr.

4 chas
Chemin des Liserons, remis a n

ETUDE PETITPBI
RUE SAINT-MAURICE 12

Etude Bailiod & Berger
TÉLÉPHONE S 23 26

A LOUER
ROCHER : petit deux pièces, dépendances.
PREMIER MARS : une ou deux chambres, une cuisine, avan-

tageux.
LOU1S-FAVRE : trois chambres et dépendances, avantageux.
PARCS : trois chambres et dépendances, avantageux.
PAVÉS : trois chambres, bain, central, dépendances, avantageux.
MANÈGE : bel appartement de trois chambres, bains, cen-

tral général.
FLANDRES : beau quatre pièces, bains, central, avantageux.
EVOLE : beau quatre pièces, bains, central, dépendances, vue

imprenable.
POUDRIÈRES : beaux appartements de trois et quatre

chambres. Bain , central, belle situation.
PREMIER MARS : bel appartement de quatre ou six cham-

bres, bains , central.
FAUBOURG HOPITAL : pour cause de départ, bel appartement

de six chambres, bains, central.
AVENUE DU MAIL : bel appartement de trois chambrée,

bains, central général (maison villa).
SABLONS : beaux appartements de trois et quatre chambres,

bains, central général.
LA RÉSIDENCE : beaux appartements de trois, quatre et cinq

chambres, tout confort.
LOCAUX à l'usage de bureaux , magasins, entrepôts. *

Dans villa
locative moderne, & louer 4
pièces chauffées, bien situées.
Loggia. Vue. Tél. 5 31 87. •

Pour cas imprévu
à, louer immédiate-
ment on pour date à
convenir,

au Vauseyon
joli appartement de
trois pièces remis à
neuf. IiOyer mensuel:
Fr. 50.—. Etude René
Landry, notaire, Con-
cert 4 fTél. 5 24 24).

Pour tout de suite ou épo-
que à convenir,

quartier du stade
neuf et quatre pièces, avec
chambre de bonne, sa.ia "de
bains (boiler) et dépendances.
Chauffage général. Concierge.
— S'adresser bureau Hodel ,
architecte, PrêbarreaU 23. *

Pour le 24 Juin 1941,

à Bellerive
(bas du Mail)

trois et quatre pièces, salle de
bains, chauffage général, ser-
vice d'eau chaude, frigo , cui-
sinière électrique . Loggia. Dé-
pendances. Concierge. S'adres-
ser bureau Hodel , architecte,
Prébarreau 23. *

A louer , à Neuchâtel , & pro-
ximité de la gare, un
local pour magasin,
atelier on entrepôt
ainsi qu 'un logement de trois
chambres et dépendances,
buanderie , part de Jardin. —
Prix modérés.

S'adresser à l'Agence Roman-
de immobilière, place Purry 1,
Neuchâtel.

PS A LOUER
nbres
Centre, 2 pièces à deux fe-

nêtres, 50 fr.
mbres

Treille, avec chambrette, 65 fr.
Louis-Favre, avec chambrette,

70 fr.
Parcs, balcon, vue, 65 et 70 fr.

nbres
euf , balcons, 75 fr. *

ERRE & HOTZ
Téléphone 5 3115

A louer
tout de suite ou pour uate à
convenir,

Vieux-Ghâtel
Prébarreau

Parcs 82-84
appartements de trois-quatre
chambres.

MAGASINS ET LOCAUX
D. Manfrlnl , Brévard 9

Tel B 18 35 *

CORCEL LES
A louer appartements de

trois et quatre chambres, avec
tout confort. Belle situation.

S'adresser Grand'Rue 4a.
rez-de-chaussée. *

PESEUX
Bel appartement moderne

de trois pièces, vue superbe.
Jardin. — S'adresser â G. Poi-
rier, rue de Corcelles 15 ou
tél . 6 12 06. 

A louer tout de suite ou
pour époque â convenir, à
conditions avantageuses,

dans la Boucle,
beau MAGASIN ou
LOCAL pour bureau

Etude Bailiod et Berger.
rél 5 23 26 *

Pour cause de départ
â louer pour le 24 Juin,

Fbg de l'Hôpital 22
bel appartement de six cham-
bres, chambre de bains, chauf-
fage central, part au Jardin.

Etude Bailiod et Berger,
Tel ft 23 26 •

Champ du Moulin
A louer logement de deux ou

trois chambres et toutes dépen-
dances, grand Jardin et champ
de 6000 m3. Prix : 25 ou 30 fr.
par mois. Daniel Clerc. Télé-
phone 6 51 44.

Grêt Taconnet 42
Logement de trois pièces et

dépendances, bains et terrasse.
S'adresser au 1er étage, sauf
samedi. *

A louer, dés le 24 Juin , éven-
tuellement déjà le 24 mars,

La Colline
superbe appartement de trois
chambres avec tout confort,
chauffage général , service de
concierge, etc. Etude Ed. Bour-
quln. Terreaux 9. Tél . 5 17 18,

Saint-Biaise
| A louer appartements de

deux et quatre chambres, au
soleil, avec toutes dépendan-
ces. — S'adresser : A. Dardel-
Junler, Châtelalnle 15, Salnt-
Blaise.

Aux Parcs et & Conibu-Uorel ,
logements de 3 pièces et 2
pièces. Etude G. Etter, notal-
re. 7, rue de la Serre.

Pour tout de suite ou épo-
que & convenir,

quatre chambres
salle de bains, central par éta-
ge, loggia, dépendances. Ecluse
No 61, 3me étage. 90 fr. —
Pour visiter, s'adresser oureau
Hodel, architecte, Prêbarreau
No 23. *

Etude Wavre
NOTAIRES

Palais Rougemont
Téléph. No 5 10 63

A louer Immédiatement :
Crêt-Taconnet : sept pièces,

bain et central.
Trésor : six pièces, bain et

central.
Salnt-BIalse : quatre pièces,

bain et Jardin.
Beaux-Arts : six pièces, bain

et central général.
Avenue de la Gare : maison

de dix chambres.
Rue Louls-Favre : quatre pla-

ces, bain et central.
Rue de la Serre : cinq pièces,

tout confort.
24 mars 1941 :

Rue Louls-Favre: deux pièces.
! bain et central.

Rue de la Côte : petite mal-
son de trois chambres, tout
confort.

24 Juin 1941 :
Pharmacie de l'Orangerie :

trois pièces, bain et central
général.

Beaux-Arts : cinq et six piè-
ces, bain et central général.

Rue Matlle : quatre pièces,
bain, central et Jardin.

Crêt-Taconnet : huit pièces,
bain, central général et Jar-
din.

Charmettes: cinq pièces, bain,
central général et Jardin.

Maillefer : cinq pièces, bain,
central général.

Chemin des Pavés . COte :
quatre pièces, bain, central
général et Jardin.

Garages, caves, garde-meubles
et crands locaux industriels
Rue des Moulins: local pour

garage ou entrepôt, logement
de 2 ou 4 pièces. — Etude G.
Etter, notaire, 7, rue de la
Serre.

STUDIO
Monsieur, 32 ans, cherche h

louer pour le 15 février, dans
le centre de la ville, studio (ou
chambre indépendante), meu-
blé, chauffable et propre. —
Adresser offres et conditions â
S. O. 194 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour le 24 Juin
1941,

logement
de quatre ou cinq chambres,
avec confort, & proximité des
écoles, bien exposé au soleil,
rez-de-chaussée, 1er ou 2me
étage. Offres détaillées, avec
prix, sous O. D. 214 au bureau
de la Feuille d'avis.

Demoiselle cherche & louer
UNE GRANDE CHAMBRE

OU DEUX
non meublées. Confort. Adres-
ser offres écrites sous J. H. 211
au bureau de la Feuille d'avis.

Demoiselle cherche à louer
appartement

de deux ou trois chambres
confort, soleil. — Adresser of-
fres écrites sous P. E. 210 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche à louer , à Neu-
châtel

GRAND APPARTEMENT
de quatre à six pièces, meublé
ou non. Date à convenir. —
Adresser offres écrites à R. Z.
206 au bureau de la Feuille
d'avis.

Près de la gare
Jolie chambre, avec vue, soleil
et bains. Faubourg de la gare
Mn 1 3mp_ k rirnite

Belle chambre Indépendan-
te. Faubourg de l'Hôpital <tA,
3me étage.

Veuve avec deux enfants
prendrait

demi-pensionnaire
dans home sympathique, où
elle pourrait éventuellement se
perfectionner dans la couture.
— S'adresser à Mme veuve
Blenz-Gnâgi, G watt (à 20 mi-
nutes de Thoune).

Jeune Institutrice, 20 ans,
CHERCHE PLACE de

demi-pensionnaire
dans bonne famille, à Neu-
châtel ou environs. Aide au
nénage le matin, cours de
français les après-midi. — Of-
fres détaillées à Mlle Bande-
ret, conseillère de vocation,
Romanshorn (Thurgovle).

On cherche

demi-pensionnaire
14 à 16 ans, dans bonne fa-
mille bourgeoise : deux à> trois
heures de travail facile le ma-
tin. Bonne nourriture. Jolie
chambre avec chauffage cen-
tral, bain , piano : bon alle-
mand. Références de premier
ordre. Prix par mois : 60 fr. —
Adresser offres à case postale
16.645, Langnau (Berne).

On cherche

domestique
sachant bien traire. Bons ga-
ges selon entente. Entrée im-
médiate. — Constant Sandoz,
Chézard .

On cherche

JEUNE FILLE
de la campagne, désirant ap-
prendre la langue allemande,
pour garder deux enfants et
aider au ménage. Salaire : 20-
25 fr. par mois. Mme Schwab-
Grutter, agriculteur. BUren
zum Hof , ligne Berne-Soleure.
Se renseigner chez Mme D.
Duvolsln. laiterie, Bevalx.

On demande pour remplace-
ment d'un mois

bon charretier
connaissant si possible la ville.
Entrée immédiate. J. Leuon-
berger. Tél. 5 10 46, Maujobia
(Neuchâtel).

Etude notaire deman-
de jeune employé (c)
recommandé. Offres
X. Y. Z., poste restan-
te, ville. 

Jeunes gens
honnêtes, robustes et dé-
brouillards, seraient engagés
pour des remplacements. —
S'adresser au gérant de la So-
ciété coopérative de consom-
mation. Sablons 39, Neuchâtel.

On cherche une

jeune fille
de 16 â 18 ans, pour aider aux
travaux du ménage. Vie de fa-
mille. Gages selon entente. —
Faire offres & Henri Gaillet-
Cressler, agriculteur, Lugnorre
(Vully). 

Je cherche pour tout de
suite

boulanger
comme remplaçant, pour un
mois. Boulangerie Barbczat,
Vauseyon.

Commerce de la ville
cherche

JEUNE HOMME
âgé de 14 à 17 ans pour di-
vers travaux de magasin.
Faire offres manuscrites
sous O. U. 196 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

bon domestique
sachant traire et faucher. —
S'adresser à R. Gulnchard.
Areuse. Tél. 6 35 06.

On cherche une

PERSONNE
sachant cuire. — S'adresser t>
M. Pellegrinl, Sablons 31.

On demande pour le 1er
mars, & la campagne, près de
Neuchâtel (tram-train), une
Jeune

bonne à tout faire
ayant quelques notions de la
cuisine et comprenant un pf>u
le français. Demander l'adres-
se du No 198 au bureau de la
Feuille d'avis. 

On demande un

jeune garçon
de 15 & 18 ans, pour aider
aux travaux de la campagne.
Entrée Immédiate. Gages â
convenir. S'adresser à Georges
Berthoud, agriculteur, les Sa-
gnettes.

On cherche pour tout de
suite

DOMESTIQUE
pour aider â traire et pour les
travaux de la campagne, chez
R. von Allmen, ferme du châ-
teau de Gorgier.

Je cherche un Jeune garçon,
16 à 17 ans, comme

porteur de viande
Entrée immédiate. Boucherie

Perrln. Geneveys-sur-Coffrane.
Je cherche une

bonne fille
honnête et sachant cuire. —
Faire offres à boucherie Periln ,
Geneveys-sur-Coffrane.

Commissionnaire
serait engagé tout de suit 3 par
la papeterie de Saint-Nicolas.

Jeune fille de bonne famille
cherche place comme

volontaire
pour apprendre la langue fran-
çaise. Gages désirés 20 fr. par
mois. Offres à Mme von Aesch,
Elgerplatz , Berne.

Demoiselle
cherche place auprès de per-
sonne seule pour tous les soins
et travaux du ménage. Adres-
ser offres écrites â B, M. 215
au bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
hors de l'école, cherche place
pour apprendre la langue fran-
çaise. Vie de famille désirée.
M. Hubacher, Freiburgstrasse
353. Berne .

JEUNE FILLE
sortant des écoles, avec bonne
Instruction , cherche place dans
famille chrétienne pour aider
au ménage et au magasin si
possible et se perfectionner
dans la langue française. En-
trée après Pâques. Ecrire sous
A J. 212 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
16 ans, quittant l'école à Pâ-
ques, cherche place dans bon-
ne famille pour apprendre la
langue française et la tenue
d'un ménage soigné. Entrée : 15
avril . Faire offres par écrit à
la boulangerie Bernaschina,
Serrlères.

Jeune fille
sortant de l'école au prin-
temps, cherche place dans
bonne famille, éventuellement
comme volontaire, cù elle au-
rait l'occasion d'apprendre la
langue française. — E. Spring,
agriculteur, Fraschels (Fri-
boure).

Personne de confiance, pré-
sentant bien, cherche place de

vendeuse
ou femme de chambre. Réfé-
rences & disposition. — Adres-
ser offres écrites sous chiffre
E. B. 205 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
de 16 ans, désirant apprendre
la langue française, cherche
place pour le mois d'avril. —
Bons traitements, vie de fa-
mille préférés & gages élevés.
S'adresser â M. Burla, mal-
tresse ménagère . Morat .

OOOOOOOOOOOOOOOOOO

Une place vacante ?
Je l'ai trouvée en insé-

rant une annonce dans la
¦ Feuille d'avis de Neu-
châtel ».
OOOOOOOOOOOOOOOOOO

Echange
! Jeune campagnard, Suisse

allemand demande échange
pour le printemps avec Jeune
homme désirant apprendre la
langue allemande et travailler
à la campagne et à l'écurie. —
Famille Jampen-FUrl, Mtint-
schemler.

On cherche

échange
avec Jeune homme de Berthoud
désireux de suivre l'école su-
périeure de commerce. Occa-
sion d'apprendre à fond la lan-
gue allemande. (Gymnase,
Technicum. Ecole secondaire).
S'adresser à M. P. Howald, avo-
cat . Berthoud.

Commerce de la ville
cherche une

apprentie vendeuse
Seules offres de Jeunes fil-
les âgées de 16 ans au mi-
nimum et ayant suivi les
écoles secondaires seront
prises en considération. —
Adresser offres manuscrites
sous B. V. 195 au bureau
de la Feuille d'avis.

CABINET DENTAIKE

HENRI HUGUENIN
technicien-dentiste

Tous soins dentaires
Dentiers en tons genres
Saint-Honoré 8 - Tél. 5 19 15
Consultations tous les Jouis
de 8 â 19 h.

I 

Madame veuve Laure Bj
BAUMGARTNER et ses H
enfants, très touchés des n
nombreuses marques de H
sympathie reçues à l'occa- H
slon de leur grand deuil. B
remercient bien sincère- H
ment toutes les personnes B
qui y ont pris part et H
leur expriment Ici leur B
profonde gratitude. [;\

Colombier, ;
4 février 1941. J

Très touchés de la sym-
pathie qui leur a été
témoignée, Madame A.
JACQUEMIN-ROTH et fa-
mille remercient sincère-
ment toutes les person-
nes qui ont pris part à
leur deuil. Un remercie-
ment tout particulier â
M. le docteur Dcscœu-
dres pour tous ses bons
soins et son dévouement.
Un remerciement aussi â
M. Emile Bura et son
personnel.

Les Dralzes,
le 6 février 1941.
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Enchères immobilières
Le vendredi 14 février 1941, à 11 heures dn matin, en

l'étude et par le ministère des notaires Petitpierre et Hotz, les
héritiers de M. H. SANDOZ exposeront en vente par vole d'en-
chères publiques, pour sortir d'indivision, les immeubles qu'ils
possèdent et qui sont désignés sommairement comme suit au
Registre foncier :

CADASTRE DE NEUCHATEL !

I. Article 1581, pi. fo. 26, Nos 49 à 52, l"Evole, bAthnento,
place et Jardin de 540 m».

fi. Article 1147, pi. fo. 25, Nos 104, 137 à 142, lTIvole, bâti-
ments, place et jardin de 553 m».

Les bâtiments construits sur ces immeubles portent les Nos
4 de la rue de la Balance et 3 de la rue de l'Evole.

L'adjudication pourra être prononcée séance tenante en fa-
[jeur du dernier enchérisseur.

Pour tous renseignements et pour consulter les conditions
d'enchères, s'adresser à l'Etude des notaires Petitpierre et Hotz,
rue Saint-Maurice 12, chargée de la vente.

AGENCE ROMANDE
IMMOBILIÈRE
B. DE CHAMBRIER

Vente et gérance d'immeubles
Place Purry 1 - Neuchâtel

Tél. 517 26

Placement de fon-ds
A vendre, à NEUCHATEL,

Quartier de l'Université, pour
liquidation d'hoirie,

immeuble locatif
de bon rapport

Appartements soignés, bains
©t chauffage central général.
Conditions très favorables.

A Neuchâtel, près Ô5u centre,
immeuble locatif

avec locaux
pour commerce

logements de quatre et deux
Chambres confort moderne, —
tlapport intéressant et assuré.

A Peseux, dans belle sltua-
iUon,

maison locatlve
entièrement remise à neuf , lo-
gements de trois chambres
tous loués. Jardin et verger.
Bon placement, d'un rende-
ment sûr. Nécessaire : 27,000
fcancs.

A vendre, à NeuchSt-el, haut
de la ville, dans belle situa-
tion,
petite villa moderne
de quatre chambres, bains,
chauffage central.

Occasion d'acquérir a BOle, S
jles conditions avantageuses,

maison
de deux logements

3e trois chambres, dépendan-
ces, garage, Jardin et verger.
Jolie situation, bon rapport.
Nécessaire : 10,000 fr .t —

A vendre ou a louer, est
de la ville,

VILLA
de dix chambres, salle de
frftlna , chauffage central, vé-
randa, terrasse, verger. Jar-
din et vigne de 1150 ms, en
plein rapport. Vue étendue et
Imprenable sur le lao et les
Alpes. — Etude Jeanneret et
Soguel, Môle 10.

Emprunt
hypothécaire
30,000 fr. sont demandés sur
Immeuble locatif de trois ap-
partements. Estimation cadas-
trale 78,000 fr. — Paire offres
écrites sous B. V. 213 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

L'Intermédiaire
NEUCHATEI.

Divers immeubles à vendre
Conditions avantageuses
Placement recommandé

Toutes affa ires contentieu-
ses. Règ lement amiable
de litiges et successions.

Consultations
ADRESSEZ-VOUB A

L'INTERMÉDIAIRE
SEYON 6 - Téléphone 514 76

A vendre ou â» louer

boucherie-charcuterie
dans grand vlilliage Industriel
du Val-de-Travers. — Ecrire
sous chiffre A. T. 208 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A LA MAILLE D'OR
Rue du Trésor M,Charpier

BEAUX BAS
soie artificielle

et fil et soie Fr. 1.95
TIMBRES ESCOMPTE

MAIGRIR I
sans Inconvénient et sans régime par simple friction grâce
à la Lotion amaigrissante Bahari qui fait disparaître les
amas graisseux. Flacon a 4.25 et 7.50 â la Pharmacie
M. DROZ, 2, rue Saint-Maurice, et toutes pharmacies.

MACHINES
A COUDRE
D'OCCASION

centrale, forme table IQE
ii Fr. 220.— et I 3«ïi"

centrale à coffret I |f|
à Fr. 150 et 11 W«_

Couseuses modernes
S. A.

Seyon 8 - Tél. 5 29 32

RADIOS ^̂ r\
Vî^^ou^s

i—"" les marques
RADIO-STAR répare vite
RADIO-STAR répare bien

Tél. 5 29 43

RADIO-STAR
pierre-andré perret

Seyon 28 - Neuchâtel

MIEL
garanti pur, des Gorges, au
prix du Jour. Payement comp-
tant. — Daniel Clerc, Champ-
du-Moulln. Tél. 6 5144.

Qui a oublié...
qu'il y a quatre sortes de ci-
garettes à 40 c. dans les ma-
gasins Mêler... et des cigares à
50 c. le paquet ?.

Occasion
A vendre manteau et pan-

talons pour homme, taille 48. '
Bue Breguet 12, 3me, gauche.

A vendre, faute d'emploi,

DEGALOR
très peu employé. 80 fr. comp-
tant. Téléphoner au 5 30 85.

Jeune vache
prête au veau , à vendre. S'a-
dresser à Oscar Guinchard,
Prises de Gorgier.

A vendre une bonne

jument
non mobilisée. — S'adresser à
Jules Buedin, Cressier, Télé-
phone 7 61 94.

A vendre un

superbe manteau
noir, genre petite fourrure,
taille 46. S'adresser Gibraltar
No 10, 1er, a droite.

Deux paires
souliers de ski

dénomme, No 40, usagés, mais
en bon état. — Mail 40, rez-
de-chaussée.

Vélos
d'hommes et de dames, neufs,
aveo trois vitesses Sturmey,
freins tambours, lumières, etc.,
pneus demi-ballon, garantis
un an, pour 245 fr . Chez Hans
MULLEB, Neuchâtel, Bassin 10,
4me. Tél. 5 36 38.

MARIAGE
Jeune soldat, vingt ans, dé-

sire faire connaissance d'une
Jeune fille du même âge pour
sorties et correspondance, en
vue de mariage. — Adresser
offres a poste restante 145 B.M.
la Coudre.

MARIAGE
Demoiselle, grande, cultivée,

sympathique, aveo fortune, de
bonne famille, désire connaî-
tre Monsieur 30-46 ans, ayant
situation. — Case transit 666,
Berne. SA 2746 B

Agriculteur bien établi, cher-
che & emprunter

2000 francs
pour achat de bétail, intérêt
5 %, durée du prêt 4 ans. —
Ecrire sous chiffre B. M. 2614,
poste restante, les Verrières.

Alpage
A placer vingt génisses en

estivage sur montagne neu-
châtelol^e. Faire offres et prix
à Alfred Saudat, Arnex/Orfce
(Vaud),

li LIGtJEpuGOîHARQ
f̂»Kg« SAMEDI 8 FEVRIER 1941

v4ii|piP> à 10 heures du matin
à la grande Balle de la Maison des Syndicat»

Avenue de la Gare 1

Causerie de M. BALMER, lit. es se. comnv

L'agriculture suisse et la guerre
Invitation cordiale i, tous ceux que la question Intéressa

ENTRÉE LIBRE. — T.TCH DAMES SONT INVITÉES.

Echange
Four Jeune fille de 17 ans

qui fréquentera l'école de com-
merce à Neuchâtel, Je cherche
échange aveo Jeune fille dési-
rant suivre une école à Berne.
— Ecrire sous K. 2253 Y. à Pu-
bllcitas, Berne. SA 17563 B

On achèterait d'occasion un

petit lit
complet, pour enfant. Adresser
offres écrites à P. L. 209 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter

vélo de dame
avec changement de vitesse..
S'adresser à F. Colomb, Bevaix.

On cherche à acheter une

grosse glisse
il possible avec flèche. — Faire
offres avec prix à P. Chollet,
Bussy, Valangln.

On demande

4 pieds en fonte
pour tables de restaurant. —
Offres sous chiffres B. 608 An-
nonces Suisses S. A., Neuchâ-
tel. 

De l'argent ?
Vous en aurez en vendant

vos chiffons, papiers, métaux,
etc., à G. ETIENNE, rue des
Moulins 21, qui achète aussi
vieux meubles, lingerie, etc.

Bijoux et brillants
Argenterie ancienne

Pendules nenchatelolses

L. ffllGH AUD
acheteur patenté. Place Purry 1

Je serais acheteur de deux

lits complets
d'occasion, d'une et demie et
de deux places, bon crin. Faire
offres écrites à E. B. 188 au
bureau de la Feuille d'avis.

Tilleul - Orme -
Cerisier

Belles billes sont demandées
à acheter. Indiquer endroit,
nombre, longueur et diamètre,
par écrit à Etude Frédéric
Dubois, régisseur et Roger
Dubois, notaire, Saint-Honoré
No 2, Neuchâtel .

Achat BIJOUX OR
argent, platine, brillants,

Argenterie usagée
pendules neuchâteloises

H. VUÏLF E
acheteur patenté

Temple-Neuf 16

DERNIÈRE HEURE...
J2 Vu le suocès persistant à
l Genève et Lausanne de

«LA FILLE
DU PUISATIER »

de Mareel Pagnol , la dire©*
tlon du

CINÉMA PALACE
a le plaisir d'informer le
publio qu 'une copie de ce

I film lui a été adressée spé- f
cialement de Marseille et
que la GRANDE PREMIÈRE aura
lieu VENDREDI 7 FÉVRIER ,
à 20 h. 30 très précises .
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Les bonnes '
I plantes
î pour i

tisanes
à la

DROGUERIE-
HERBORISTERIE

S.Wengerl
Seyon 18 Grand°Rue 9 I

Neuchâtel |
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Linges de cuisine
Essnie-mains
Tabliers de cuisine
| cbez

GUYE-PRÊTRE
Satot-Homorô Numa-Droz

Maison neudh&telolse

IjP avez pris froid,1
'̂M̂M "e m'approche» pas sans 1 ml
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Porc fumé - Côtelettes
Palettes

le V» kg. 2.25
Bo^en 3ERGER-HACHEN

VENEZ VOIR LA VITRINE
DE LA D R O G UE R I E

G. PERRIN
Place Purry llllllllllllllllllllllllllllll llllllllllllllllllllll

AVANT D'UTILISER
VOTRE CARTE DE SAVON

Si vous cherchez
DES MEUBLES

D'OCCASION
I adressez-vong

AU BUCHERON
Ecluse 20 - TéL 5 26 33
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Liste des nouveaux abonnés au téléphone
Groupe de Neuchâtel

(A découper ©t à conserver)

OettB rubrique est réservée aux abonnée dont le numéro
ne ligure pas encore dans la « Liste officielle ».

VON AUX Panl (-lauber), transporta, 4, ». Oôte
Colombier 6 33 83

BAILLOD Paul, appart., il , Dbg Lao, Neuchâtel 5 11 37
BINDER Joseph, agriculteur, Wavre 7 53 47
BUCHEL E., WaaLe dental spécialités, 23, Vleus-

Châtel, Neuchâtel S 38 41
CAFB DU PATINAGE, Ohs Guyot, 65, r. Collège,

la Chaux-de-Fonds 2 25 76
CHATELLON Maurice, voyageur, 66, Piaro, Chi-de-Pds 2 26 86
COMMUNE DE NEUCHATEL, allocations pour perte <

de salaire, secours militaires, Neuchâtel 5 37 10
DUCOMMUN Hrl, boul.-pâtis., 5, Gd'Rue, Couvet 9 22 02
GODET Alfred, technicien, 11, r . Château, Neuchâtel 5 40 52
HOTEL DE COMMUNE, Delaloye Fernand, Bevaix 6 62 67
HOTEL DES TROIS ROIS, J. Urben-Dupasquler,

27, r. Temple, le Locle 3 18 39
JEANNERET René, représ. Parqueterie d'Aigle, 117,

r. Progrès, la Chaux-de-Fonds 2 21 47
JUFER Fr., directeur S.I.C., 24, r. Temple, Fleurler 45
KLAYE Jean (-Brandt), éplo.-merc., 20, les Monts,

le Locle 813 62
LUTHT Chs-HenrL tralteuT-oomesfe, 88, n, fe-iRobert,

la Chaux-de-Fonds S 44 60
MAEDER Roger, cycles, rtpar., 8, r. 5*anpe, le Loole 3 11 22
MAIRE & Co, îabr. cadrans métal, 8, r. Buae,

Salnt-Imler 56
MATTHEY Alfred-C., Dr ohtourg., 0, MMe, Neuchâtel 5 81 55
MATTHEY Gges, colff. dames et mess, 2, r. Ter-

reaux, la Chaux-denFonds 'B 21 67
MORA Auguste, décolleteur, Chézard flPetlit) 7 14 30
PERRIN Louise, Mlle, masseuse, r. Dessus, Cortafflod 6 40 83 i
PHILIPPIN Paul, pharmacie, 27, A, D.-J.-Rlchand, ,

le Locle 3 10 76 j
ROBERT W, opticien, 23, Odïltse, Pïeurter 57
ROBERT-GRANDPIERRE G., ooiff. dames et mess.,

Cortalllod 6 40 27
ROSENBERG Waltef, oonreotloniieuif, Î86, i. Parc,

la Chaux-de-Fonds 8 28 25
SCHMID H.-A, Scierie du Moulin, Buttes 3 65
SPUHLER Ernest, directeur SI.Ô., Boudry 6 40 25
STAHLI Ernest, salon colff . pi dames, 6, fbg lao,

Neuchâtel 5 40 47
VERRON Eug., oyppart. W, aiv. BaoheMn, Satnt-Blalse 7 53 52
WENKER Auguste, agriculteur, Cortaillod 6 40 30

Vous pouvez atteindre chaque Jour $e nouvellea per-
sonnes au téléphone. Profitez-en. Tmé conversation coûte
moins cher qu'une course. P 1B3-1N
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La quatrième épreuve
des courses de la F. I. S. à Cortina

Le Suédois Dalqinrist
gagne la course de fond de 18 km
La quatrième épreuve des cham-

pionnats du monde de ski à Corti-
na d'Ampezzo , la course de fond de
18 km., a été disputée mercredi ma-
tin par 80 coureurs. Cette course
restera sans aucun doute gravée
dans les annales de la F.l.S. Ce fut ,
à vrai dire , un magnifique specta-
cle que cette comp étition , au pied
des Dolomites éclairées par un so-
leil superbe, et elle a rappelé les
plus belles épreuves classiques in-
ternationales de la F.l.S.

Sur tout le parcours, on a assisté
à une bataille fantastique entre con-
currents finlandais et Suédois , d'une
fiart , entre Finlandais et Italiens et

taliens et Allemands, d'autre part.
A maintes reprises, des concurrents
dépassés par d'autres ont fourni des
efforts considérables et , bien sou-
vent , ont pu non seulement récu-
pérer leur retard mais encore réta-
blir leur situation. Ces duels ont
surtout eu pour protagonistes les
Finlandais et les Suédois, les rois
incontestables des courses de fond.

Les conditions de neige éta ient
idéales. L'organisation des Italien s
a été tout à fait remarquable et les
concurrents ont été enchantés du
parcours choisi.

Les concurrents partaient à inter-
valles de trente secondes. Ils se di-
rigeaient du côté nord par un ter-
rain légèrement en pente , puis , à
la suite d'une descente , ils passaient
de l'autre côté de la vallée pour ef-
fectuer ensuite une montée les me-
nant un peu au-dessus du village
de Cortina. Ils effectuaient une nou-
velle descente et traversa ient ensui-
te un petit ruisseau sur un pont
spécialement construit. Ils avaient
alors à gravir une forte montée,
puis, en 500 mètres, ils avaient  a
parcourir cent mètres de dénivella-
tion. Ils effectuaient ensuite une des-
cente, après quoi ils empruntaient
on parcours plat jusqu'à l'arrivée.

tes meilleurs coureurs
Le meilleur homme de tout le lot

a été le Suédois Dalquvist qui , dans
les derniers kilomètres , a fourni une
performance extraordinaire et qui
a réussi à battre le fameux Finlan-
dais Kurikkala.

L'Italien Aristide Compagnon!
s'est tout particulièrement distingué.
On a, du reste, rem arqué que les
Italiens étaient parfaitement au
point physiquement et, bien sou-
vent , leur énergie leur a permis de
suppléer à une certaine carence
d'ordre technique. Il faut signaler
aussi la très bonne course de l'Al-
lemand Berauer.

Chez les Suisses, le meilleur cou-
reur a été Adi Gamma , qui s'est
classé en 31me position , laissant , en
particulier, derrière lui six Finlan-
dais et trois Suédois. Pour situer sa
performance, il suffit  de noter qu 'il
a terminé à deux secondes du Fin-
landais Olkinuora. Pour le combiné,
Gamma est très bien placé, puisqu 'il
occupe la 3me place. Les autres cou-
reurs suisses ont également fourni
d'assez bonnes performances et,
mercredi , le moral général des Suis-
ses était sensiblement meilleur.

Classement général
de la course des 18 km.

1. Dalquvist (Suéde), 1 h. 5' 25": 2.
Kurikkala (Finlande), 1 h. 7' 35"; 3. 811-
venolnen (Finlande), 1 h. 8' 13": 4. Aris-
tide Compagnonl (Italie), 1 h. 8' 15"; 5.
Fe-rssell (Finlande), 1 h. 8' 23"; 6. Pau-
lin (Suède), 1 h. 8' 28": 7. Johansson
(Suède), 1 h. 8" 38"; 8. Matsb-3 (Suède),
1 h. 8' 58"; 9. Berauer (Allemagne),
1 h. 9' 8"; 10. Lauronen (Finlande),
1 h. 9' 14"; 11. Gerardl (Italie), 1 h.
B' 22"; 12. Brâmstrdm (Suède), 1 h.
0' 23"; 13. Demetz (Allemagne), 1 h.
9' 27"; 14. Hansson (Suède), 1 h. 9' 30":
15. Laurl (SuédÀ l h. 9' 57"; 16. Ba-ck
(Suède), 1 h. lW6l"; 17. Slppllae (Fin-
lande), 1 h. 10" 24"; 18. Jalkanen (Fin-
lande), 1 h. 10' 27"; 19. Jammaron ( Ita-
lie), 1 h. 10' 34"; 20. Severlno Compa-
gnonl (Italie), 1 h. 11' 6": 21. Perennl
(Italie). 1 h. 11" 42"; 22. Klnunen (Fin-
lande), 1 h. 11' 44" ; 23 Karnplnen (Fin-
lande), 1 h. 11' 45"; 24. HJukstrom (Sué-
de), 1 h. 12' 5"; 25. Leupold (Allema-
gne), 1 h. 12' 7".

Classement général
des Suisses

81. Adi Gamma, 1 h. 12' 41"; 46. Au-
guste Sonderegger , 1 h. 15" 33"; 48. Vic-
tor Borghl , 1 h. 15' 57"; 49. Walter Fux.
1 h. 16' 5"; 65. Ed. Lehmann, 1 h. 18"
68"; 66. Plus Russl, 1 h . 19' 42"; 67.
WUly Roth. 1 h. 19' 59"; 69. H. Klotz.
1 h. 21' 1"; 70. Hans Brunner. 1 h. 21'
29": 72. Charles Glatthard. 1 h. 22' 5".

Classement intermédiaire
au 12me km.

Dalquvist. 44' 2"; Kurikkala, 44' 38";
Sllvenolnen, 55" 51"; Johansson, 45' 3":
Aristide Compagnonl, 45' 5"; Forssell, 45'
6"; Pahlln, 45' 20"; Gamma, 48' 14";
Sonderegger, 50' 14"; Fux, 50' 21"; Bor-
ghl , 50' 39"; Knechblé, 52' 19"; Lehmann,
52* 40"; Russl, 53' 24"; Roth, 53' 25";
Charles Glatthard, 54' 10"; Klotz, 54' 3".
Classement pour le combiné

1. Berauer (Allemagne), 1 h. 9' 8"2;
2. Gstreln (Allemagne), 1 h. 12' 32"4;
3. Gamma (Suisse), 1 h. 12' 41 "Il 4.
Salonen (Finlande), 1 h. 13' 25"1; 9.
Fux (Suisse). 1 h. 16' 6"3.

FOOTBALL

Le calendrier du printemps
Le calendrier de printemps a été éta-

bli comme suit:
9 février: quarts de finale de coupe:

Young Boys - Lausanne; Servette - Lu-
gano.

16 février: quarts de finale de coupe:
Concordia (Bâle) - vainqueur de Grass-
hoppers - Looarno; vainqueur de Nord-
stern - Granges contre vainqueur de
Zurich - Young Fellows. — Ligue na-
tionale, championnat: Chaux-de-Fonds -
Young Boys.

23 février: début du 2me tour du cham-
pionnat: Salnt-Gall . Young Boys; Lu-
gano - Servette; Granges - Grasshoppers;
Young Fellows - Bienne; Lausanne - Lu-
oerne; Chaux-de-Fonds - Nordstern.

2 mars: demi-finales de la coupe de
Suisse.

9 mars: match Allemagne - Suisse à
Stuttgart.

27 avril: Young Fellows - Saint-Gall;
Nordstern - Lausanne; Lucarne - Young
Fellows; Bienne - Granges: Grasshoppsrs-
Lugano; Servette - Young Boys.

23 mars: Salnt-Gall - Servette; Young
Boys - Grasshoppers; Lugano - Bienne;
Granges - Lucerne; Young Fallows-Nord-
stern; Lausanne - Chaux-de-Fonds.

30 mars: Lausanne-Salnt-Gall; Chaux-
de-Fonds - Young Fellows; Nordstern -
Granges: Lucerne - Lugano; Bienne ¦
Young Boys; Grasshoppers - Servette.

6 avril: Salnt-Gall - Grasshoppers; Ser-
vette - Bienne; Young Boys - Lucerne;
Lugano - Nordstern; Granges - Chaux-
de-Fonds; Young Fellows - Lausanne.

14 avril: finale de la coupe de Suisse.
20 avril: match International Suisse-

Allemagne, a Berne.
27 avril: Young Fellows - Salt-Gaal;

Lausanne - Granges; Chaux-de-Fonds -
Lugano: Nordstern - Young Boys; Lucer-
ne - Servette; Bienne - Grasshoppers.

4 mal: Salnt-Gall - Bienne; Grasshop-
pers - Lucerne; Chaux-de-Fonds - Young
Boys; Lugano - Lausanne: Granges -
Young Fellows; Servette - Nordstern.

11 mal : Granges - Salnt-Gall; Young
Fellows - Lugano: Lausanne - Young
Boys; Chaux-de-Fonds - Servette; Nord -
stern - Grasshoppers; Lucerne - Bienne.

18 mal : Salnt-Gall - Lucerne: Bienne -
Nordstern ; Grasshoppers - Chaux - de -
Fonds; Servette - Lausanne: Young Boys-
Young Fellows; Lugano - Granges.

25 mal : Salnt-Gall . Lugano; Granges-
Young Boys; Yoùng Fellows - Servette;
Lausanne - Grasshoppers ; Chaux - de -
Fonds - Bienne; Nordstern - Lucerne.

1er Juin: Pentecôte.
8 Juin: Salnt-Gall - Nordstern; Lucer-

ne - Chaux-de-Fonds: Bienne - Lausan-
ne; Grasshoppers - Young Fellows; Ser-
vette - Granges; Young Boys - Lugano.

Les péripéties de la guerre
aéro-navale

Les attaques allemandes
d'hier sur l'Angleterre

LONDRES, 5. — Les ministères
de l'air et de la sécurité intérieure
communiquent:

Dans la nuit  de mercredi , des
avions ennemis jetè rent des bombes
sur une série de localités, notam-
ment sur l'est de l'Angleterre et l'est
des Mlddlands. Ces attaques n'ont
pas eu une grande envergure et elles
n'ont causé nulle part d'importants
dégâts. Quelques bombes sont tom-
bées sur Londres , mais des dégâts
n'ont été causés que par des bombes
incendiaires. Toutefois les incendies
provoqués ont été maîtrisés rapide-
ment. D'après les rapports parve-
nus, le nombre des victimes de tou-
tes, ces attaques n'est pas grand.

Un avion allemand,
s'écrase en Irlande

DUBLIN, 5 (Reuter). — On an-
nonce officiellement à Dublin que
mercredi , un avion allemand s'est
écrasé au sol, dans le voisinage
d'Achull , dans le comté de Cork.
Des 6 nommes d'équipage , 5 sont
morts et 1 est grièvement blessé.
L'avion est complètement détruit.

Les Anglais
attaquent à nouveau de jour

la côte de la Manche
BER LIN, 5 (D.N.B.). — Quatorze

avions anglais ont été abattu autour
de midi , aujourd'hui , lors d'une at-
taque manquée sur la côte de la
Manche. Une formation d'avions en-
nemis tenta , à la faveur du plafond
nuageux compact , d'effectuer une at-
taque sur la côte de la Manche.

La tentative échoua. Des chasseurs
allemands dispersèrent la formation
dès son arrivée et abattirent rap i-
dement 14 appareils , selon les der-
nières Informations;  les autres ap-
pareils furent contraints de faire
demi-tour avant d'avoir pu atteindre
leur objectif.
Convoi britannique bombardé

par l'aviation ennemie
BERLIN, 5 (D.N.B.). — Des avions

allemands de combat attaquèrent
mercredi , dans le voisinage de

Ramsgate, un convoi britannique
fortement protégé. Un vapeur de
3000 tonnes fut coulé et un autre ,
de 6 à 8000 tonnes , gravement en-
dommagé. Le navire fut  fendu par
le milieu.

La version anglaise
LONDRES, 5 (Reuter).  _ Des

bombardiers allemands ont attaqué
mercredi un convoi au large de la
côte du sud-est. Trois appareils en-
nemis auraient été abattus en mer.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-
et vous vous lèverez le matin

plus dispos
Il faut que te foie verse chaque jour un litre de bile

dans l'intestin. SI cette bile arrive mal, vos aliments ne se
digèrent pas, ils se putréfient. Des gaz vous gonflent, vous
êtes constipé. Votre organisme s'empoisonne et vous étei
¦mer. abattu. Vous voyez tout en noir!

Les laxatifs ne sont pas toujours indiqués. Une selle
forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES PILULES
CARTERS pour le FOIE facilitent te libre afflux de bile
qui est nécessaire à vos intestins. Vég étales, douces, elles
font couler la bile. Exigez les Petites Pilule* Carters
pour le Foie. Toutes Pharmacies. Frs 2.25.

Du rationnement alimentaire
à l'avenir de notre économie

(SUITE DE LA

L'ANTIDOTE DE L'ÉTATISME
Mais ici encore il faut se garder des

illusions. Jusqu 'à ces dernières an-
nées, l'opinion courante était que l'an-
tidote de l'étatisme se trouvait dans
le retour au libéralisme individuel ,
c'est-à-dire dans l'application incon-
ditionnelle du principe de la liberté
du commerce et de l'industrie, tel que
le concevaient les législateurs qui fi-
rent la Constitution de 1874. Or, c'est
une erreur. Le monde de demain ne
sera certainement pas socialiste , c'est-
à-dire fondé sur-les principes énoncés
par Kar l Marx , mais il ne sera pas
davantage libéral , ce mot étant pris
dans le sens qu 'on lui donnait au
XlXme siècle : il sera social , ce qui
signifie qu 'il reposera sur les grandes
association s, naturelles qui ont tou-
jours fai t  la force de la civilisation oc-
cidentale , les familles , les communes,
les métiers et, — pour la Suisse, —
les cantons.

Voici ce qu 'il ne faut jamais perdre
de vue quand on pense aux réformes

REM1ÈRE PAGE)

nécessaires. C'est dans ce sens là seu-
lement que devra évoluer notre re-
naissance économique, industrielle
et sociale. Que les cantons, les com-
munes, les particuliers , aient dû re-
mettre de larges pouvoirs à la Con-
fédération afi n de faire face à une si-
tuation grave et déterminée ne signi-
fie pas qu 'ils ont dû renoncer à leurs
droits . Cette concentration des pou-
voirs , notamment pour tout ce qui
touche à l'économie du pays, était
d'ailleurs inévitable après une longue
période d'abondaj ice durant laquelle
les individus s'étaient habitués à agir
selon leur bon plaisir , chose qui n'est
possible qu 'aux époques prospères où
l'essentiel abonde , où seul le superflu
est disputé. Mais cet état transitoire
ne doit pas avoir d'autre but que de
faire_ passer l'économie du libéralis-
me intégral à l'organisation profes-
sionnelle qui regroupera toutes les
activités du pays en fonction des ca-
dres nature ls de la vie sociale.

Voilà où nous en sommes. Notre
temps forme charnière entre deux
mondes ; le nier serait folie. Croire
que l'économie libérale du XlXme
siècle ressuscitera des ruines qui s'ac-
cumulent autour de nous, chimère.
Nous nous sommes habitués depuis
dix-huit mois à supporter des restric-
tions de plus en plus nombreuses ;
nous y avons vu une preuve de la
prévoyance _ des autorités fédérales,
mieux

^ 
placées que quiconque pour

connaître nos possibilités d'approvi-
sionnement. Il nous reste à nous ha-
bituer à penser que le proch e avenir,
quelle que soit l'issue de la guerre, ne
ressemblera pas au passé que nous
avons laissé derrière nous en septem-
bre 1939, et à préparer ainsi les chan-
gements nécessaires qui donneront à
la Suisse les moyens de poursuivre
sa destinée dans un monde trans-
formé. Philippe VOISIER.
'¦wys/syy/rAwys/Kfŝ ^

D V La FEUILLE D'AVIS DE
NEUCHATEL est le moyen le plus
prati que pour faire connaître votre
entreprise ou vos produits.

Emissions radionhoniques
de jeudi

(Extrait du tourna i  « L e  Radio i )
SOTTENS et télédiffusion : 7.15, Infor-

mations». 7.25, disques. 11 h., émission ma-
tinale. 12.29, l'heure. 12 30, musique po-
pulaire. 12 45, lnform. 12.55, conc. varié.
16.59, l'heure. 17 h., corne, varié. 18 h..
communiqués. 18,05 , pour Madame. 18.25.
orchestre Jaquet et Crolsler. 18.55, les
chanteuses de la Golomblêre. 19 h., les
championnats du monde de ski. 19.10, les
Mille et une nuits, de J. Strauss. 19.15,
mform. 19.25, échos d'Ici et d'ailleurs..
20 h., chansons oubliées 20.20. « Il était
une bergère », un acte de A. Rivolre. 20.55
« Le temps des lUas », par Ch. Panzera.
21 h., le globe sous le bras. 21.20, le trio
Movse. 21.45. lnform.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h.
émission matinale. 12.40, conc. militaire.
13.10, violon 13.20, musique des temps
passés. 16.30, pour les malades. 17 h., conc.
18.20, chansons. 19.25, musique de Mo-
zart. 20.45, les ohamplonats du monde

MONTE-CENERI et télédiffusion : 11 h.
émission matinale. 12.40, petit orchestre.
13.15, trio. 17 h., conc. 18 h., musique
populaire. 18.50, variétés. 19.30, chansons.
20.20, conc. par le R.O. 21 h., pièce ra-
dlophonlque. 21.20, conc

Télédiffusion : (programme européen
pour Neuchâtel) :

EUROPE I : 13.15 (Berlin), conc. 14.30
(Breslau), solistes. 16.20 (Prankfort).
émission variée. 18 h. (Lugano), musique
populaire. 20.15 et 21.10 (Berlin), conc.

EUROPE II : 13.20 (Marseille), pour les
enfants. 14.30, musique légère. 16 h.. Ima-
ges d'Epinal. 16.15, solistes. 17.15 (Lyon),
orchestre Jo Bouillon . 19.15 (Marseille),
émission lyrique. 20.40 (Milan), orchestre
moderne. 21.15, musique variée.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE : 11.15
orgue. J4.30, musique l égère. 16.15, mu-
sique de chambre. 17.15, orchestre Jo
Bouillon. 19.15. « Fsrtunio », de Messager.

NAPI.ES I :  11.15, violoncelle. 12.15, airs
d'ooérettes. 13.25. musique variée.

ROME I : 12.15 et 13.15, conc. 21 h.,
musique de chambre.

MILAN : 16.15, musique variée. 18.40,
air-; .d'opA'ns.

PRAOITE : 16.45. musique populaire.
18.20, musique militaire. 19.20 . musique
classique. 21.50, musique tchèque.

Demain vendred i
SOTTENS et télédiffusion : 7.15 Infor-

mations. 7.25, disques. 11 h., émission ma-
tinale. 12.29, l'heure. 12.30. musique lé-
gère. 12.45. lnform. 12.55, le courrier du
skieur. 13.05, conc. varié. 16 59. l'heure.
17 h., conc. 18 h., communiqués. 18.05,
chronique d'Albert Rheinwald. 18.15,
swinç-muslc. 18.35, football . 18.40, chro-
niq-3 de l'O N.S.T. 18.50, prévisions spor-
tives. 19 h., championnats du monde de
ski . 19.15, lnform. 19.25. mioro-magazlne.
20 h., chant. 20.25. « Silence... on tue »,
dernier épisode. 20.25, musique contempo-
raine italienne. 21.45. lnform.

L'émigration aux Etats-Unis
des Juifs allemands

BERLIN, 5 (D.N.B.). — En ce qui
concerne l'émigration éventuelle aux
Etats-Unis des Juifs de l'ancien
Reich et de la Marche de l'est, on
déclare , dans les milieux allemands ,
qu 'aucune difficulté ne sera faite ,
du côté allemand, à l'exécution de
ce projet.

Sur le territoire de l'ancien Reich ,
il y a encore à ce moment 200,000
Juifs ; tous les autres ont émigré.
Dans le protectorat de Bohême et
de Moravie , on en compte environ
70,000. L'arrondisse-ment de Dant-
zig-Prusse occidentale ne compte
prati quement pas de Juifs. Dans
l'arrondissement de la Warthe, les
Juifs habiten t pr incipalement Litz-
mannstadt  (Lodz) et en Prusse
orientale , à Zichenau. Dans le gou-
vernement de Pologne, des millions
de Juifs vivent dans des ghettos. A
Vienne , on compte 50,000 Juifs
croyants et 10,000 Juifs baptisés.

GAGNER !
c'est ce que tout
le monde cherche...

MAIS EN FAISANT
DU BIEN

C'est la possibilité
que vous off re la

LOTERIE ROMANDE

WSÊB
Nouvelles économiques et financières

BOURSE
(C O U R S  OE C L Ô T U R E )

BOURSE DE GENÈVE
OBLlMAl'loNS 4 févr. 5 févr.

8 % % Ch Krcu-Sulsse 505.— 600.— d
% %  Ch Juugne-Eclép 460. — 450. — d.
3 % Genevois a lots 112.— d 114.—
b % Ville de Mo 92.- d 93 —
6 %  Argentines céd... 42% 42 % d
6 %  Htspanu bons .. 201.— 199.— d

ACTIONS
Stê fin italu-sulsse.. 80- — . TO- — 5Sté «en p l'ind élee 123.— d 123.- d
Sté fin franco-suisse 48.— d 48.— d
Am eurup «eeui ord 17.— 17.— d
Ani europ secu; prl v 335.— 350.—
Ole genev ind d «82 200.- d 200. — d
Sté lyonn eaux-aclali 90.— d 98.—
Aramayo 16.— d 16.25
Mines de Bor 138.- d 175.- d

h .rtered 9.50 d 9.50 d
Totls non estamp. .. 64.— 63.—
Parte Setlt 150.— 150.— d
Ktnanc des oaoutch 13.— d 13.—
Electrolux B . 47.— 46.— d
rtoul billes B (SKF) 149.— 151.—
Separatoi B 54.— d 56.—

BOURSE DE ZURICH
OBLldA I'luNS 4 févr. 5 févr.

i % OJf J t  dlll 19U3 96.30% 96.30%d
3 % C.F'.F . . .  1U38 89.- % 89.15%
4 >k Emor féd IktSd 102.60% 102.70%
3 % Défense nat 1936 100.05% 100.10%
3^-4% Dél uat 1940 102.05% 102 25%
3 '/, Jura-Slmpl 1894 98.65% 98.70%
3 H Oiith IK95 ire h 98.75% 98.75%

AOTION8
Banque fédérale B. A 251.— ^\-~
Union de banq sulss 435.— 435.—
Crédit Suisse 872.— a".'- ~
Crédit fnnelei suisse 240. — 247.—
Bçue p entrep êlect 303.— 304.—
Mutut Cdlombus . . . 157.— 157.—
Sté suisse-am dél A 42.- d 41.50 d
Alumln Ne uhaus en  . 2730.- 2770.-
C - F  R»"v S A  . . .  900.— 875.- d
Brown. Bover! et Co 182.— 179.—
Conserves Lenzbours 1705.— d 1725. — o
Aciéries Fischer .... 630.— 630.—
Lonza 579.- 576.- d
Nestlé 880.— 893.—
Sulze t 705 — 705 —
Baltimore et Ohlo .. 1525 d 15.25
Penn sylvanla 82.50 82.50 d
Ueneral eleetne .... 184.— 133.- d
Stand Otl Cy ol N J 132 — d 135.—
int nlck Co ot Can 108.— d 108. —
Kennec Ooppei enrp 131 — 131.— d
Murit.Kom Ward et C( 148.— 146 — d
Hlsp am de alectrlc 790.— d 785.—
ltal(j -ari $eht de elect 138.— d 138.— d
rtoyal Outcn ...K 300.— 297.—
Allumettes suêd. B .. 8.— d 8.—

BOURSE DE BALE
ACTIONS 4 févr. 5 févr.

Banque commerc Baie 222.— 224. —
Sté de banque suisse 318.— 314.—
Sté suis p l 'ind élec 268.— 268.— d
Sté p l 'tndust eblm 5000. — d 5000. —
Chimiques Snndog . 7000.— 7100.—
Schappe de Haie ... 468.— 480.—
Parts tCa naslp» doll — .— — .—

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 4 févr. 5 févr.

Bque cant vaudolse 550.— 545.—
Crédit foncier vatirtole 550.— 550.—

Cables de Cossonay . 1750.— d 1750. — d
Chaux et clmeni 8 r 445.— d 445.— d
La Suisse sté d'assur 2700.— d 2700. — d
Sté Romande d'Elect 315.— d 318.—
Canton Friboum 1002 11.75 11.75
Comm Frlboura 1887 84.50 85.—

(Coure contin u niques pal In Banque
cantonale neurhâtelo lse.)

BOURSE DE NEUCHATEL
ACTIONS 4 rev. 5 fêv.

Banque nationale .... — .— — .—Crédit suisse 370.- d 370.- d
Crédit foncier neuchat. 500.- d 500.—
Sté de banque suisse 320.— d 320. — d
La Neuchâtelolse .... 390.- d 390.— d
Câble élect. Cortalllod2900 — d2900. — d
Ed . Dubled et Cle 360.- d 360.— d
Ciment Portland 790.— d 800.— d
Tramways Neuch. ord. 150.— ^ 150.— d

> » prlv. 250. — d 250.— d
Imm. Sandoz - Travers 100.— d 100.— d
Salle des concerta .... 250.— d 250. — d
Klaus — .— — .—
Etablissent Perrenoud 250.— d 250.— d
Zénith S. A ordin. .. 50.— d 50.— d

» » prlvll .. 75.- d 75.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuchàt. 3 % 1902 99.25 d 99.25 d
Etat Neuchât. 4 % 1930 101.— d 101.- d
Etat Neuchât 4 %  1931 93.- d 93.50 d
Etat Neuchâ t 4 % 1932 97.— 97.25 d
Etat Neuchàt. 2 % IS82 82.— d 82.—
Etat Neuchât. 4 % 1934 96.— d 96.25 d
Etat Neuchât. 3 */t 1938 86.— d 86.— d
Ville Neuchât 3 \4, 1888 98.— d 98.— d
Ville Neuchàt 4 % 1931 i00. — t 100.- d
Ville Neuchât 4 %  1931 9 9 —  d 99.— d
Ville Neuchât. 3 % 1932 96.— d 96.25
Ville Neuchât 3 \i 1937 -.— — .—
Chx-de-Ponds 4% 1931 68.— o 68.- o
Locle 3 % %  1903 60.— J. 60.— d
Locle 4 %  1899 60.- i 60— d
Locle 4 V, 1930 60.- d 60.- d
Saint-Biaise 4 % % 1930 00- d 100.- d
Crédit P N 3 % % 1938 91.- d 90.- d
Tram de N. 4 << % 1936 98.- d 98.- d
J. Klaus 4 >/ , 1931 ... -.— — .—
E. Perrenoud 4 % 1937 95. - d 96. - d
Suchard i%  1930 97.- d 98-
Zénlth o % 1930 100.- C 100.- d
Taux d'escompte Banque nationale 1 y3 %

Union Usego, Olten
Cette grande société d'achat a vu le

mouvement ascensionnel de son chiffre
d'affaires se poursuivre en 1940. Après
payement d'un intérêt de 5 % sur les
obligations de garantie et comptabilisa-
tion de tous les frais généraux qui ne
font que 1,45 % du chiffre d'affaires
total, l'excédent de recettes, sans le re-
port de l'exercice précédent , s'élève à
280,064 fr . (827,379 fr.).

Ce résultat a été obtenu malgré de
notables dépenses spéciales, résultant des
circonstances créées par la guerre. Le
conseil propose de répartir l'excédent
comme suit : Amortissement sur immeu-
bles 76,266 fr. Amortissement sur ma-
chines, mobilier, installations 205,951 fr.
Report à compte nouveau 15.082 fr.

Les ventes et importations ont aug-
menté de 13 millions et ont atteint 107,4
millions de francs.

BOURSE DE NEW-YORK
Clôture

3 fév. 4 fév.
Allled Chemical et Dye 150.50 149.-
Amerlcan Can 86.25 87.—
American Smeltlng .. 39.25 39.87
American Tel. et Teleg. 160.25 160.—
American Tobacco «B» 71.— 70.37
Bethlehem Steel .... 81.75 82.—
Chrysler Cornoratlon 64.— 64.12
Consolidated Edison . 22.12 22.37
Du Pont de Nemou rs 149.— 148.—
Electric Bond et Share 3.50 3.50
Général Motors 42.50 42.25
International Nickel 23.50 24.12
New York Central ... 12.62 12.87
Onlted Alrcraft 86.87 37.63
CJnlted States Steel.. 61.50 61.75
(Cours communiqués par le Crédit Suisse,

Neuchâtel.)

3f* Les bureaux du journal et
de l'imprimerie sont ouverts de
7 h. 30 à midi et de 13 h. 45 à
n h. 30. Le samedi jus qu'à midi
seulement .

Lundi et mardi [gs,
le Dr W. Stauffacher présentera lii
son film sur la technique du 1 -

SEC I 1
par ROMINGER 1

taria GHsciia i
. Une pur e merveille W&

Nos recettes douanières
ont diminué de près
de douze millions

BERNE, 4. — En décembre 1940,
les recettes douanières ont atteint le
montant de 19,8 millions de francs,
contre 32,1 millions en décembre
1939 ; elles accusent donc une moins-
value de 12,3 millions de francs.

Pendant toute l'année 1940, les re-
cettes douanières se sont élevées à
230,6 millions de francs, contre 305,3
millions en 1939. La moins-value est
donc de 74,7 millions de francs. Com-
parativement aux évaluations budgé-
taires, elle est de 28,6 millions de
francs.

M. R. Grimm abandonne
la présidence

du parti socialiste bernois
BERNE, 5. — Contraint par un

surcroît de travail , M. Robert Grimm
s'est retiré de la présidence du parti
socialiste du canton de Berne, char-
ge qu 'il a occupé pendant trente
ans. Il reste cependant membre de
la direction du parti.

Le comité directeur du parti , qui
se constitue lui-même et qui élit gé-
néralement le président , a désigné
à l'unanimité M. Ernest Reinhard,
comme président du parti.

L'affaire des carburants
en Valais

Plus de 300 personnes seraient
compromises

SION, 5. — Nous avons publié la
semaine dernière une information se-
lon laquelle une grave affaire de tra-
fic de carburant avait été découverte
en Valais. Des centaines de milliers
de litres auraient été vendus.

Plus de trois cents personnes se-
raient compromises dans cette affaire
parmi lesquelles on trouve des magis-
trats, des industriels, de gros com-
merçants et d'importants agriculteurs,

La plupart des vendeurs ont agi
de .bonne foi , mais comme nul n'est
censé ignorer la loi , tous auront à ré-
pondre de leurs actes.

Les inspecteurs de l'Office fédéral
parcourent depuis plusieurs j ours le
canton et poursuivent teur enquête.

Le Grand Conseil zuricois
discute de

Tassurance-vieillesse
ZURICH , 4. — Le Grand Conseil

zuricois a commencé lundi la dis-
cussion du projet de loi de l'assu-
rance vieillesse cantonale. La loi
préparée par le gouvernement et
amendée en quel ques point s par la
commission , envisage que l'assuran-
ce sera complètement en vigueur
dans 45 ans, mais comporte trois
étapes intermédiaires; pour les dix
premières années le 30% des vieil-
lard s recevront 300 fr. par an de la
fondation pour la vieillesse; pour
les vingt ans suivants, 40 % rece-
vron t 400 fr. pour les hommes et
300 fr. pour les femmes; pour les
quinze années suivantes il y aura
augmentat ion des rentes ou des bé-
néficiaires. L'assurance sera finan-
cée par des versements individuels
de 18 fr. pour les personnes âgées de
20 à 65 ans, par l'emploi du fonds
d'assurance vieillesse cantonal , par
une part de 1,5 million de l'Etat
(patente de chasse, fonds de secours
cantonal , taxe des billets ),  par un
intérêt de garant ie  de l'Etat allant
jusqu'à 800,000 fr. et par une sub-
vention fédérale de 1,5 million. Le
Grand Conseil a voté l'entrée en ma-
tière par 131 voix contre 6.

I" 
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A la commission
des affaires étrangères

du Sénat américain
WASHINGTON, 6 (D.N.B.). — La

commission des' affaires étrangères
du Sénat a décidé de demander au
département d'Etat si l'Angleterre
était prête à remplir des « obliga-
tions définitives » quelconques vis-
à-vis des Etats-Unis pour l'utilisa-
tion de la flotte britannique comme
compensation de l'aide américaine
à l'Angleterre.

Cette décision a été prise à la de-
mande du sénateur républicain Van-
denberg. M. Vandenberg a fait  sa
demande en s'appuyant sur la dé-
claration de Mrs Dorothy Thomp-
son, qui disait:

« Notre aide à l'Angleterre dépend
d'obligations définitives de la part
de la Grande-Bretagne en ce qui
concerne la flotte bri tanni que à no-
tre égard. Cela fait  supposer une
communauté d'intérêts. >

Le débarquement
des troupes nipponnes
près de Hong-Kong
TOKIO, 6. — On mande de Canton

à l'agence Domei que les troupes ja-
ponaises qui débarquèrent près de
Hong-Kong mardi ont occupé deux
points situés sur la frontière séparant
le territoire d'Hong-Kong de la Chine.

Les Japonais déclarent qu'ils se
sont emparés d'une grande quantité
de matériel et de munitions destinés
au gouvernement de Tchounking et
qui avaient été débarqués dans la
baie de Bias.

Assemblée générale
de la Société des Amis des Arts

de Neuchâtel
jeudi 6 février 1941, à 17 h.

à la salle du Grand Chêne
Cercle du Musée

liiiïiT Dimanche

lC®êJ§i) au Stade

^
i|F A 14 h. 30

BIENNE I
CANTONAL I
SOCIÉTÉ DE MUSIQUE
Ce soir, à 19 h. 45 précises

à la Grande Salle des Conférences
IIIma CONCERT

D'ABONNEMENT
Mlle Elise Faller, planiste

et
L'Orchestre de la Suisse romande

Direction : Ernest Ansermet
Location. : Magasin e Au Ménestrel » et à

l'entrée
Répétition générale : à 14 h.

Entrée gratuite pour les sociétaires
Non-sociétaires: Fr. 4.-. Etudiants: Fr. 2.*

I 
M A D A M E

plus séduisant que jamais
Pierre-Richard WILLM

vous attend ce soir au REX

Carnet du f o ur
Salle des conférences : 19 b. 45, ïllme
: concert d'abonnement.

CINEMAS
Palace : Variétés.
Studio : Stanley et Llvlngstone.
Bex : La route Impériale.
Apolln : Mon fils a tué .



La machine à coudre i

Z I G - Z A G
La plus perfectionnée per-
mettant d'exécuter TOUS
les travaux de couture.

DÉMONSTRATION ;

Couseuses Modernes!
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Nous mettons en vente :
Snow-boots pour dames I

3.90 4.90 5.80
No 35 3b 37

Caoutchoucs pour dames
No 36/37 depuis 3.90

J. KURTH NEUCHATEL
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P O U R  V O T R E  RADIO
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KA1UOS Al iBIS
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CONTRE LA TOUX

UN SEUL SIROP

LE SflROP
DES GORGES
Prix du flacon: Fr. 3.-

PHARMAC5E
F. TRIFET
Seyon 4 - Neuchâtel

Téléphone 5 11 44

Timbres esompte S. E. N. & J.
¦nw—*«<^n9s«vnnsi M

Grande salie de la Paix - Neuchâtel
SAMEDI 8 FÉVRIER, à 20 h. 15

Soirée théâtrale
et familière

BOUS les auspices du Syndicat des employés de tramways
et du Groupe théâtral de Boudry,

qui jouera les pièces de O. Moulin, soit :

1. Dans un paquet de tabac
Comédie gaie et moderne en deux actes.

2. Au bonheur du f oyer conjugal
Comedie-bouffe en un acte.

3. Malle à vendre
Comédie satirique en un acte.

DU RIRE — DE LA GAITÉ — DE L'ENTRAIN
Dès 23 "g>  ̂ » ORCHESTRE
heures : J£l& £%, JLl « MANDELA »

Prix d'entrée : 1 fr. — Militaires, 50 c.
Billets en vente d'avance au Restaurant de la Paix, à Neuchâtel

A 4 h. du matin, tram spécial pour Boudry

Pour militaires
comme pour civils
plus de fatigue , soulage-
ment IMMEDIAT avec
notre nouveau support
plastique, irè* «onple . 1res

léger et bon marché
CONSEILS GRATUITS

les mercredis et vendredis

J. Kurth
Neuchâ'el

CHAUFFAGE
CENTRAL

On brûle moins i
en réduisant les grands

foyers
en nettoyant on en dimi-

nuant le circuit d'eau.
Tous renseignements

à la maison

Prébandier S.A.
NEUCHATEL

BfonliTi g 37 - I n ' Fi1T?n

ÉCHANGE
Famille de fonctionnaire , à

Salnt-Morltz (Engadlne) . pren-
drait en échange de son îils de
15 ans. qui désire suivre l'école
de commerce à Neuchâtel, gen-
til garçon ou fille du cSme
âge, de bonne famille , pour une
année. Adresser offres par écrit
à Chs Freuler , C'oulon 10, Neu-
chBtPl

M propos
de vftamiftss

Four enfants et adultes

Les enfants  des écoles
recevront des vi tamines.
Voilà , certes , une  belle ini-
t ia l ive  qui ne manquera
pas d'avoir une heureuse
influence sur leur santé.

Il serait  opport un de
rappeler ici que la levure
de bière est la <ourcc na-
ture-Ile la plu '  r iche en vi-
tamine Bi , v i tamine  de
croissance tini a une action
ant i infer l i e i i se .

Elle contient, en oulre ,
tout le comp lexe B. c'est-
à-dire douze différentes
Vil i innnes.

Celle levure, qui p <\ dans
le commerce . e«l a u t a n t  à
la portée des adul tes  nu 'à
celle des enfants. AS5081L

Leçons de français
COURS pour ÉTRANGERS , COURS pour VOLONTAIRES
Grammaire - Composition - Littérature - Orthographe

LEÇONS DE LATIN
Mademoiselle M. PERREGAUX

Professeur diplômé Faubourg de l'Hôp ital 17

E B E H E Z E R - K A P E L L E
Beaux-Ar ts  il Neuchâtel

Von Montag, 3. bis Sonntag, 9. Februar 1941
Je 20.15 Uhr:

Evangelisations-Vortrâge
gehalten von Herr l' rediner W. Kirkel,  Genf.

Jedermann ist herzlioh vvillkonimen 
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CENTRE D'EDUCATION OUVRIÈRE

GRANDE SALLE DE LA PA ËX
Dimanche 9 février, à 20 heures

Les Plaideurs
Comédie en trois actes, de Racine

jouée par les étudiants de « Zofingue »

MISE EN SCÈNE DE M. S. PUTHOD, PROFESSEUR

Prix : Fr. 1.10
Billets en vente à LA Paix , au magasin Hug & Cie

et à l'entrée
Le spectacle finira avant 23 heures

llllllllllll ll lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllil lllll l l lllllllllll l ll

Amis ûe la feosêe protestante
AULA DE L'UNIVERSITÉ

Lundi lO février , à 20 heures
Conf érence publi que et gratuite

(avec projections)

Frédéric Milliard
architecte à Lausanne

L'architecture au sarvj ce de la foi protestante



LE CAMP DE LA SAGNE
(D'UN ENVOYÉ SPECIAL)

Samedi 1er février s'est ouvert à la salle
communale, pleine d'un public compact,
le 16me Camp de la Sagne.

Supprimé en 1939 à cause de la fièvre
aphteuse, et en 1940 par suite de la mo-
bilisation, cette importante manifestation
fut réduite cette année à deux Jours , vu
les circonstances économiques actuelles.
C'est à la bonne volonté et au dévoue-
ment des autorités cantonales et commu-
nales, ainsi qu'au dévouement des unio-
nistes de la Sagne, qu'est due la reprise
de cette rencontre si appréciée en terre
neuchâteloise.

Problèmes agricoles et actuels
Le principal animateur de ces Journées,

M. Chs Béguin, — après un culte du
pasteur J.-W. Clerc — ouvrit les feux en
souhaitant la bienvenue aux nombreux
participants et aux représentants des au-
torités cantonales et des associations agri-
coles. On remarquait la présence de M.
Jean Humbert, conseiller d'Etat, M. Al-
fred Guinchard , président du gouverne-
ment, s'étant fait excuser pour raisons
de santé. M. Aug. Romang, préfet des
Montagnes, qui revient chaque" année avec
fidélité était là aussi, ainsi que de nom-
breuses personnalités des autorités com-
munales et un fort contingent d'élèves
de l'Ecole d'agriculture de Cernier accom-
pagnant leur directeur, M. Taillefert , et
M. Sandoz, professeur.

Le premier orateur , M. J. Anken, con-
seiller d'Etat , chef du département de
l'agriculture à Genève, traita magistrale-
ment, avec beaucoup d'humour et de
finesse également, l'important sujet qui
lui était dévolu : « L'agriculture base de
toute économie stable et durable ».

Un entretien général animé s'en suivit
qui montra tout l'intérêt suscité par cette
conférence.

L'après-midi , le débat prit une forme
très actuelle , après qu 'on ait entendu M.
Chaponnier , chef à la division de l'agri-
culture de l'office de guerre pour l'ali-
mentation, esquisser dans ses lignes prin-
cipales la réorganisation de l'agriculture
suisse selon le plan Wahlen.

Cette question sera abondamment dis-
cutée ces prochaines semaines et nos agri-
culteurs ont été privilégiés de recevoir
& la Sagne des renseignements puisés à
bonne source.

A propos d'organisation
professionnelle

H n'est pas que nos agriculteurs qui
sentent le besoin d'une réorganisation et

d'un renouveau. L'industrie, elle aussi,
aspire à s'organiser, à établir entre le
capital et le travail des relations de con-
fiance et de loyauté, qui assureront pour
l'avenir la paix sociale du pays.

On entendit sur cette question tout
aussi brûlante et actuelle que d'autres
deux orateurs qualifiés : l'un M. Jacques
Cornu , avocat, secrétaire du syndicat pa-
tronal des producteurs de la montre, le
second, M. Jean Humbert, conseiller d'E-
tat neuchâtelois .chef du département de
l'industrie, lequel suit de très près l'a-
boutissement souhaité prochain d'une
heureuse solution de ce grand problème.

Nos agriculteurs, auquels s'étaient Joints
de nombreux industriels, ont entendu avec
un sympathique intérêt ces exposés vive-
ment applaudis.

De Vichy à la Sagne... !
Comme — bien heureusement — l'hom-

me ne vît pas de pain seulement, c'est
également un nombreux auditoire qui se
retrouva à la fin de la Journée pour ac-
cueillir, avec quelle vive attention, le
message d'un secrétaire unioniste, M. Chs
Guillon, lequel avec d'autres représente
auprès du gouvernement de Vichy, les
oeuvres appelées à collaborer au redresse-
ment de la Jeunesse française.

Dans un exposé d'une émouvante so-
briété, l'orateur retraça les événements
de ces derniers mois. Il s'attacha à dé-
montrer ce qui reste de vivant et d'im-
mortel dans un pays qui a connu la dé-
faite militaire, celle-ci n 'étant que la
conséquence de défaites morales plus an-
ciennes.

Au cours d'un entretien , le lendemain
matin , M. Guillon précisa de nombreux
points en éveillant chez ses auditeurs un
écho de profonde commisération pour
toutes les souffrances endurées chez nos
voisins d'outre-Jura. Souffrances qui lais-
sent pourtant percer l'espoir d'un meil-
leur lendemain.

Foi chrétienne et responsabilité
politique

Le dimanche, un nombreux public ré-
pondit a l'appel des cloches, pour enten-
dre dans le vieux temple de la Sagne, la
parole d'un homme dont la renommée a
largement dépassé nos frontières : le pro-
fesseur Emll Brunner , de Zurich , bien
connu par ses nombreux ouvrages et
travaux théologiques qui l'ont fait appe-
ler Jusqu 'aux Etats-Unis.

C'est ce même orateur qui termina la
Journée par un exposé simple et vigou-
reux, qui peut se résumer par ces mots :
le chrétien et la politique. Il importe que
le pays connaisse à nouveau des hommes
de foi pour diriger les destinées et faire
face aux responsabilités. Il faut non pas
un état chrétien , c'est un mythe, mais
un état formé dé chrétiens, ce qui peut
devenir une vivante réalité et sauver le
pays.

Un entretien qu 'on aurait voulu pro-
longer encore mit le point final à ce
camp de la Sagne qui , comme les précé-
dents, laissera un lumineux souvenir dans
le cœur de tous ceux qui ont pu y parti-
ciper.

FRAM.

Une heureuse nouvelle pour le canton

L Etat de Neuchâtel et les communes participeraient
à ces travaux pour une somme de 30 ,000 francs en

fournissant les pylônes de bois nécessaires

On sait que le Conseil d Etat et les
délégués des Associations intéressées
au développement de la ligne du Val-
de-Travers ont entrepris des démar-
ches auprès de la direction générale
des C. F. F. en vue d'obtenir l'électri-
fication de cette voie ferrée dans le
plus bref délai possible.

Afin de hâter la décision des C.F.F.,
le Conseil d'Etat a offert de fournir
les pylônes en bois destinés à suppor-
ter la ligne aérienne, les pylônes en
fer ne pouvant plus être acquis com-
me on sait, en raison des circonstan-
ces.

La dépense totale se monterait à
30,000 fr. répartie de moitié entre l'E-
tat et les communes desservies par le
Franco-Suisse.

Voici au reste la lettre adressée par
le Château au comité de l'Association
pour le développement économique
du Val-de-Travers et aux conseils com-
munaux de ce district :

// résulte d'une communication de
la direction g énérale des C.F.F., en
réponse aux nombreuses requêtes
que nous lui avons adressées pou r
obtenir l 'électrification de la ligne
du Val-de-Travers, que cette op éra-
tion pourrait commencer cette an-
née encore et se terminer au milieu
de 19b2, à condition que les p y lô-
nes de bois destinés à supporter la
ligne aérienne soient fou rnis par le
canton de Neuchâtel.

Le Conseil d Etat, après avoir f a i t
observer qu'il n'a jamais été jus-
qu'ici requis de subvention d' un
canton ou des communes en faveur
de l'électrification du réseau , esti-
me, pour répondre aux vœux des
populations intéressées, qu'il g a
lieu de ré pondre aff irmativement à
cette demande. Il est d'accord de
prendre à la charge de l 'Etat le 50%
de la fourniture et demande aux
communes intéressées de partici per ,
de leur côté , au 50% de la livraison
des poteaux.

Une fo i s  le principe admis, une
entente pourra intervenir pour .la
répartition de la fourniture entre les
communes.

Des renseignements complémen-
taires sur le nombre, les dimensions
des poteaux, etc., sont attendus de
Berne.

A la suite de cette communication,
l'A. D. E. V. a décidé de convoquer le
10 février à Couvet les Conseils com-
munaux du Val-de-Travers, conféren-
ce à laquelle prendront part égale-
ment des délégués des communes de
Neuchâtel, Auvernier, Bôle et de la
Fédération « Transjuralpin ».

Si, comme tout porte à le croire, les
communes se déclarent d'accord avec
le projet du Conseil d'Etat, les tra-
vaux pourraient commencer au prin-
temps déjà et être terminés l'an pro-
chain.'

Cette nouvelle sera accueillie avec
satisfaction par la population du can-
ton en général et du Val-de-Travers
en particulier.

Il s'agit, dit la direction générale
des C.F.F., d'une somme de 30,000
francs , soit le 1% de la dépense g lo-
bale.

L'électrification de la ligne du Franco-Suisse
pourrait être réalisée ce printemps

LA VILLE H
Concert de musique

spirituelle
On nous écrit :
Dimanche soir, la Fédération des étu-

diants avait convié le public à un concert
spirituel auquel les deux Eglises avaient
bien voulu donner leur appui. C'est avec
un grand plaisir que l'assistance qui rem-
plissait le Temple du Bas entendit M. P.
Kemm, organiste, M. H. Bauer, basse, M.
B. Debély, violoniste, tous trois étudiants
en théologie, et M. R. Huttenlocher, vio-
loniste également.

Le programme réunissait des œuvres di-
verses, qui allaient de Bach à Vlerne.

A l'orgue, M. Kemm, dont on admira
le style vigoureux et clair à la fois , exé-
cuta entre autres, et fort bien, la grande
« Toccata et Fugue » en ré mineur de
Bach et un fragment d'une symphonie
de Vlerne.

n faut louer tout spécialement aussi
la simplicité émouvante avec laquelle M.
Bauer chanta deux cantiques spirituels
de Bach.

Relevons encore l'heureuse interpréta-
tion de l'allégro du Concerto en la mi-
neur de Vivaldi dont la grâce précise fut
fort bien rendue

Il convient de féliciter la Fédération
des étudiants d'avoir pris l'Initiative
d'une semblable audition. x.

AU JOUR LE JO UR

Une carrière de marbre
au-dessus de Neuchâtel

On parle beaucoup, dans certains
milieux de notre ville, de la découver-
te récemment faite au-dessus de Neu-
châtel, d'un banc de marbre dont l'im-
portance est telle qu'il pourra satis-
faire nos plus larges besoins.

« Découverte » est d'ailleurs un ter-
me impropre. C'est « re-découverte »
que l'on devrait écrire, ce gisement
étant connu de quelques rares initiés
depuis longtemps déjà , et l'historien
de Chambrier y ayant fait une furtive
allusion dans son ouvrage sur la
« Mairie de Neuchâtel », paru en 1814.
Mais personne — ou presque — n'en
avait admiré la matière polie.

* *
C'est à M. Adrien Walter, architecte,

et à son patient travail de chercheur,
que l'on doit d'avoir prêté attention,
il y a quelques année déjà, à l'affleu-
rement calcaire qui désigne le gise-
ment en question, au bord de la route
de Pierre-à-Bot à Valangin. Calcaire
remarquable par la quantité énorme
de pétrifications et semblable à celui
de Chaumont dont M. Walter avait
étudié la formation. L'examen préli-
minaire révéla un banc étendu, de très
belle qualité, mis à nu par les gla-
ciers qui recouvraient autrefois nos
régions, et tranché lors de la construc-
tion de l'ancienne route.

Les efforts de M. Walter, combinés
avec la compréhension des autorités
d'alors, ne purent malheureusement
aboutir à l'exploitation de ce beau
matériau... et le marbre de Neuchâtel
demeura à l'état d'échantillon.

Mais "architecte neuchâtelois n'a-
vait pas abandonné pour autant.
Après avoir comparé ce qui existe
ici et ce qu'on trouve ailleurs, il réus-
sit à intéresser — voici quelques se-
maines— les autorités communales à
la réalisation industrielle de cette
importante affaire. De nouvelles étu-
des géologiques ont été entreprises.
Et la composition d'un groupement
résolument décidé à exploiter cette
richesse demeurée trop longtemps
ignorée, et qui se révèle infiniment
précieuse en un temps où les impor-
tations de toutes sortes sont devenues
difficiles, est en formation

* *
Précisons que le marbre en ques-

tion — calcaire jurassique du Ptéro-
cérien — est formé d'une quantité
considérable de « Nérinées Bruntru-
tana » ou, selon de récents auteurs
« pseudo Bruntrutana », aggloméré
dans un calcaire beige clair d'un grain
parfait. Le public neuchâtlois pourra
d'ailleurs s'en rendre compte en
voyant les deux très beaux morceaux
que nous exposons dans les vitrines
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »,
rue du Temple-Neuf. Le clair pro-
vient de Pierre-à-Bot... ; le jaune de
Chaumont.

Pour le moment, on n'escompte pas
obtenir de grandes plaques de la car-
rière de Pierre-à-Bot. Mais le marbre
en question pourra servir à faire des
revêtements appareillés du plus riche
aspect.

L'exploitation commencera sans
doute au printemps. N'est-ce pas là
une aubaine dont nous avons lieu
d'être enchantés ? (g)

Des transformations
an Théa-tre

^es transformations sont en
cours au Théâtre de Neuchâtel , de-
puis mercredi. Il s'agit, en effet ,
d'emlerver l'actuelle chaudière du
chauffage central et de la rempla-
cer par un appareil plus économi-
que , la consommation de charbon
ayant été, j usqu'ici , trop importan-
te.

A l'Université
La statistique des étudiants pour

le semestre d'hiver 1940-1941, ré-
cemment bouclée, présente des ré-
sultats plus satisfaisants que ne
pourraient le faire supposer les cir-
constances difficiles que traversent
tant d'institutions de notre pays.

Le nombre des étudiants immatri-
culés, qui oscillait de 1928 à 1938
autour d'une moyenne de 275, s'éle-
vait en 1938-1939 à 294, en 1939-1940
à 317 ; il est aujourd'hui de 324. Sur
ce nombre, on compte 99 Suisses
d'autres cantons, qui compensent
pour une part la disparition inévi-
table et à peu près complète, mais
— on veut l'espérer — provisoire,
de la clientèle étrangère.

Dans les chiffres ci-dessus ne sont
pas compris les « auditeurs », c'est-
à-dire ceux qui s'inscrivent pour
leur instruction ou leur plaisir, sans
préparer d'examens de grade, à
quelque enseignement d'une faculté.
Si l'on compte ces audj teurs (154),
on constate qu'en ce moment 478
personnes suivent et paient des
cours à l'Université de Neuchâtel.

. Cette statistique, qui marque dans
l'ensemble un progrès lent mais ré-
gulier, témoignerait, s'il en était be-
soin , des services toujours plus nom-
breux que rend notre établissement
d'enseignement supérieur, comme
aussi de l'heureux accroissement de
sa notoriété.

Conférence des amis
la de pensée protestante
John Wesley, réveilleur d'âmes
On nous écrit :
Continuant la belle série des conféren-

ces que les amis de la pensée protestante
organisent, M. Aloys Gauthier, pasteur à
Genève, a intéressé, lundi soir, un très
nombreux auditoire avec la biographie de
John Wesley.

M. Gauthier donne tout d'abord un
aperçu de la situation spirituelle de l'An-
gleterre à cette époque — le XVIIIme
siècle — où le corps pastoral en particu-
lier était lamentable.

John Wesley, né en 1703, est fils d'un
pasteur anglican et d'une de ces femmes
d'élite auxquelles tant d'enfants doivent
d'avoir été illustres ; sa famille a des atta-
ches puritaines, mais à cette époque, les
puritains sont rares. John Wesley fait des
études à Oxford en vue de l'exercice du
saint-ministère dans l'église anglicane.
Jeune pasteur, il part, pour l'Amérique
et c'est à son retour qu'il rencontre
Pierre Bôhler, de l'Eglise des Frères mo-
raves. Entendant, dans ce milieu, la lec-
ture du commentaire de Luther sur
l'Epître aux Romains, 11 se convertit le
24 mai 1738, à 20 h. 45.

Dès lors, et pendant cinquante-deux
ans, 11 va avoir une vie rayonnante ; il
n'a qu'une passion : prêcher le salut par
la foi. H le fait tout d'abord à l'Univer-
sité d'Oxford, puis dans un camp de pri-
sonniers ; ensuite, il se lance dans l'évan-
gélisatlon populaire à Bristol . Véritable
missionnaire, 11 franchit 400,000 km., en-
tretient une vaste correspondance et pu-
blie plus de 200 ouvrages. A 87 ans, usé
par l'immense labeur fourni, 11 s'éteint
paisiblement.

L'influence de John Wesley a permis
la création de la Société biblique bri-
tannique et étrangère qui, à l'heure ac-
tuelle encore, diffuse les Saintes-Ecri-
tures dans toutes les langues

Le conférencier a été Introduit par le
pasteur DuPasquier qui recommanda à
ses auditeurs la lecture de l'Epître aux
Romains dont l'étude fut , à différents
siècles, la cause de véritables conversions,
ainsi Luther, John Wesley et, à notre
époque, M. Karl Barth.

VIGNOBLE
SAINT-BIAISE

ta récupération de déchets
(c) Notre commune s'est occupée ré-
cemment de la question de la récupé-
ration des déchets et a pris les dispo-
sitions nécessaires.

Des concessions ont été accordées
à deux personnes de notr e village qui
se chargeront de récolter, l'une les
détritus, alimentaires, l'autre, les dé-
chets industriels, chaque mois.

L affaire des vaccins rebondit
devant le Grand Conseil de Fribourg
Une interpellation a été développée dans la séance d'hier

Notre correspondant de Fribourg
nous écrit:

Dans sa séance de clôture, hier
matin , le Grand Conseil de Fribourg
a entendu une interpellation de M.
Henri de Diesbach, professeur à la
Faculté des sciences, ancien prési-
dent du Grand Conseil, sur l'affaire
des vaccins qui causa une si in-
tense émotion dans toute l'opinion
romande. M. de Diesbach avait con-
senti à attendre les déclarations du
gouvernement avant de déposer son
interpel lation. S'il l'a fait malgré
tout, c'est que ces déclarations ne
l'ont pas entièrement satisfait, ni,
selon lui, l'opinion publique.

M. de Diesbach déclare que, dans
les déclarations officielles émanant
soit du gouvernement, soit de l'au-
torité judiciaire, on voit trop le sou-
ci de se discul per soi-même, sans
tenir assez compte de la gravité ob-
jective du cas. L'orateur se défend
de vouloir devancer le prononcé de
la justice au sujet du médecin trai-
tant, puisqu'il est maintenant acquis
qu'elle va s'en occuper, mais il trou-
ve que, en ce qui concerne le labo-
ratoire de bactériologie, on a trop
tendance à charger la malheureuse
infirmière au profit du directeur du
laboratoire, le docteur Arthus. On
devait savoir qu'une infirmière n'est
qu'une personne de demi-science
qui n'est pas capable de discriminer
absolument une toxine d une ana-
toxine et de connaître les effets de
l'injection de semblables substan-
ces. Une infirmière ne peut encou-
rir gue la responsabilité de travaux
pratiques, et , de fait , Mlle Charrière
n'avait comme fonction normale que
d'opérer quelques analyses de moin-
dre difficulté.

M. de Diesbach estime que le la-
boratoire de bactériologie a eu une
idée malheureuse en prenant l'ini-
tiative de distribution gratuite de
vaccins aux institutions charitables
du canton. Ce n'était pas là son rôle.
La séparation des substances desti-
nées aux animaux et de celles de-
vant servir aux hommes n'a pas été
fait e suffisamment. Dans un labora-

toire bien ordonné, le directeur seul
peut tirer les poisons de l'armoire,
et la clef de cette dernière ne doit
pas le quitter. Toute expédition de
poisons à l'extérieur doit être cata-
loguée.

M. de Diesbach ne peut donc pas
partager la manière de voir du di-
recteur de la police et santé publi-
que. Il estime que le laboratoire de
bactériologie n'était pas tenu comme
il aurait dû l'être et que son direc-
teur port e une part de responsabi-
lité dans cette regrettable affaire. M.
de Diesbach demande une réorgani-
sation complète de cet institut, de
manière à éviter le retour de sem-
blables accidents.

M. Bovet , directeur du départe-
ment de la police , admet que l'ins-
titut de bactériologie doit subir un
remaniement. M. Arthus , qui est ac-
tuellement très âgé et déjà retraité
de l'Université de Lausanne, com-
prendra qu 'il doit se retirer, et des
démarches seront faites pour lui
donner un successeur présentant
toutes les garanties.

L'interpellation de M. de Dies-
bach a été écoutée avec une pro-
fonde attention par toute l'assem-
blée. Sa conclusion a été soulignée
d'applaudissements et d'approba-
tions nombreuses.

Fin de session
du Grand Conseil

(c) Le Grand Conseil a terminé sa
session d'hiver mercredi, à 12 h. 30.

Les députés ont voté un décret at-
tribuant 500,000 francs, selon deman-
de du Conseil d'Etat, à l'exécuticn de
travaux d'amélioration foncière pré-
vus par le plan Wahlen. Le canton de
Fribourg devra ensemencer, au prin-
temps prochain, plus de 4000 hectares
nouveaux. Pour encourager ces tra-
vaux, la Confédération met à dispo-
sition un montant de soixante mil-
lions. Berne accordera des subven-
tions allant jusqu'au 70 % des dépen-
ses ; les cantons le 20 % et les pro-
priétaires le 10 %. Le crédit a été voté
à l'unanimité.

VAL-DE-TRAVERS
BUTTES

lin agricul teur  fait une cbute
dans sa grange

Lundi soir, un jeune agriculteur
du village, M. Constant Lebet, âgé
de 26 ans, a fait une chute dans
sa grange en préparant du foin.

il a subi une forte commotion
cérébrale et a dû recevoir les soins
d'un médecin.

Le temps en janvier
L'observatoire de Neuchâtel nous

communique :
Le mois de janvier 1941 fut très froid

à Neuchâtel. Le minimum thermique,
— 11°8, fut enregistré le 14, et le maxi-
mum, 8°4, le 20. La température moyen-
ne, — 202 , est bien Inférieure à la valeur
normale, —0°3. La période du 3 au 18
fut excessivement froide, mais la tempé-
rature augmenta sensiblement is la fin
du mois. On compte 15 Jours d'hiver
pendant le mois, c'est-à-dtre 15 jours au
cours desquels la température resta tou-
jours Inférieure à 0° .

La durée d'Insolation, 22 ,4 heures, est
excessivement faible, puisque la valeur
normale poux le mois de Janvier est de
41,3 heures. Il y eut du soleil au cours
de 9 jours seulement, avec un maximum
diurne de 7,8 heures le 12. H tomba
91,9 mm. d'eau au cours de 15 jours
(valeur normale 61 mm.). Le maximum
diurne, 22,4 mm., fut enregistré le 19.
H neigea les 2, 6, 16, 17. 18, 30 et 31. Le
18, la couche de neige atteignit 22 cm.
Les vents de l'est et du nord-est prédo-
minèrent jusqu'au 18, ensuite c'est le
vent du sud-ouest qui fut le plus fré-
quent. Le brouillard apparut au cours
de 6 jours. L'humidité relative de l'air,
86 %, est normale.

La hauteur moyenne du baromètre,
713,0 mm., est très inférieure à la valeur
normale de Janvier, 721,2 mm. Le mini-
mum de la pression atmosphérique,
699,2 mm., se produisit le 16, et le maxi-
mum, 722,7 mm , le 9. Deux dépressions
passèrent sur notre région ; la première
le 2 et nous valut un réchauffement de
courte durée, la seconde le 16 et mit fin
au régime polaire de la première quin-
zaine du mois.

En résumé, le mois de Janvier 1941 a
été très froid , très peu ensoleillé, assez
pluvieux et normalement humide.

Observations météorologiques
OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

4 février
Température: Moyenne —2.0; Min. —2.5;

Max. —0.2 .
Baromètre: Moyenne 713.9.
Vent dominant: Direction: Nord-est; for-

ce: fort.
Etat du ciel: variable; couvert à nuageux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel: 719.6)
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Niveau du lac, 4 février, 7 h. 30 : 430.13
Niveau du lao, 5 février, 7 h. 30 : 430.10
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Cercueils, transports, Incinérations.
Concessionnaire de la Société de
Crémation • Corbillard automobile

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION
M. Roger Constant

Accueilli aveo la plus cordiale libé-
ralité pax ses confrères musiciens,
« verni » aux sons de la sonate de De-
bussy excellemment jouée par MM.
Adrien Calame et Jean Froidevaux,
commenté avec chaleur par M. René
Gerber, — et son œuvre récente pré-
sentée au public dans les jolies salles
de notre Conservatoire, M. Roger Cons-
tant est-il un inconnu à Neuchâtel î
Sous son nom complet de Roger-C.
Jeanneret, nous avons à huit reprises,
depuis 1932, parlé ici de l'effort extra-
ordinaire de ce jeune peintre de la
Cbaux-de-Fonds; nous avions signalé
avec éloges sa contribution aux Salons
des Amis ,des arts de Neuchâtel de
1934, 1936 et 1940 ; enfin rappelons qu'en
octobre 1935 il avait fait à la Galerie
Léopold-Robert une importante exposi-
tion particulière.

Il n'en paraît pas moins singulière-
ment nouveau dans les quelque trente
toiles, grandes ou petites, que le Con-
servatoire donne à voir. Et c'est d'a-
bord que son talent a mûri. Il lui arri-
vait de se contenter d'ébauches aussi
vastes que hardies. Après des séjours
en Espagne ou à Paris, et grâce à un
labeur acharné, c'est avec des œuvres
beaucoup plus abouties, certaines abso-
lument complètes, qu 'il nous revient.
Mais il est toujours porteur de la même
passion torturante pour son art , créa-
teur de formes et de tons à la fois plas-
tiques et symboliques. Par là même
auteur difficile, susceptible de rester
hermétique au spectateur moyen. Ainsi
ce bouquet de fleurs si enchevêtrées
qu 'aucune ne reste distincte, aux cou-
leurs oonvulsives, qui porte comme titre:
«Traité de Munich». Hâtons-nons de dire
qu'il est seul de son espèce ! Mais com-
prendra-t-on que le « Nu Sokoa » n'est
pas qu'une académie étendue devant
une fenêtre ? c'est presque un drame
racial. Telles « Fleurs » sont un noble
tourment de l'âme. Le « Paris de ma
fenêtre », loin d'être littéral, suggère,
par la chaleur et la variété des tons,
et de hardies simplifications, tout un
monde de sensations. Il arrive à l'ar-
tiste d'être entraîné, par l'opposition
somptueuse de certains rouges et noirs,
à mener l'étude d'un portrait jusqu 'à
cette i Femme à l'Opéra » aussi rare
qu'étrangement belle. Une « Marine »
aux tons corusoants est, on ne sait par
quoi , lourd e d'humanité, et tel « Donbs »
est une tragédie dont le souvenir vous
hante.

Et, avec cela, nnule littérature. Le
langage est purement pictural: seules,
des formes profondément observées,
[rendues avec une violence concentrée,
des couleurs intenses ou douces hardi-
ment assonancées servent de truche-
ment à l'âme passionnée du jeune pein-
tre, qui n'a pas eu de professeurs, mais
s'est choisi des maîtres. Il lui reste en-
core quelque chose de ses révoltes, car
il ne peut admettre d'ordre que le sien.
Comment le trouverait-il à tout coup,
quand chaque toile est un combat à
mort 1 Déjà il est vainqueur. « Chrysan-
thèmes », « Rose de Poitiers », « Tama-
ris », « Paysage basque» sont de petites
toiles singulièrement abouties. Mais
encore « Jeune fille », « Nu jurassien »,
« Composition espagnole », voilà de plus
larges conquêtes. Quant à la vie et
puissance de « Bouquet blanc » on du
f Repos du modèle », en connait-on
beaucoup d'analogues chez nous î

On discutera encore longtemps Roger
Constant, car un dessin comme est le
sien, si mouvementé, et nn coloris à
telles profondeurs de drame, heurtent
le spectateur. Mais c'est jusqu'à ce
tra'iis le subjuguent.

M. J.

CHRONIQUE ARTISTIQUE

Madame et Monsieur
Jean BOUBQUIN-RENAUD ont la Joie
d'annoncer l'heureuse naissance de
leur fils

J E  A N  - L U C
i Neuchâtel Couvet

Jlinlque du Crêt 5 février 1941

CERNIER
Un agréable spectacle

(c) Après une période d'Inactivité due à
la mobilisation , les sociétés de gymnasti-
que de Cernier n'ont pas craint, malgré les
temps Incertains que nous traversons, de
reprendre leur activité, la halle de gym-
nastique ayant été rendue à sa destination,
après avoir été occupée longtemps par la
troupe.

Plus de 300 personnes se sont rendues
samedi dernier dans la halle pour y ap-
plaudir un programme original de choix,
minutieusement étudié, qui ne le céda en
rien aux manifestations précédentes dont
la « gymnastique » s'est assurée une solide
réputation.

A la variété d'exercices physiques, soi-
gneusement préparés et présentes, s'ajou-
tèrent des productions qui tendent au
maintien d'un patriotisme éclairé et les
deux charmantes comédies interprétées
par quelques membres prouvent que la
société compte encore des acteurs em-
preints d'excellentes dispositions pour la
scène.

Comme dans toute soirée gymnastique
qui se respecte, le programme fut suivi
de la traditionnelle partie récréative au
cours de laquelle les couples évoluèrent
fort tard dans un bel entrain.

VAL-DE-RUZ

BIENNE
Sauvé des eaux

(c) Mercredi après-midi, le jeune
Hânni péchait dans le canal de la Su-
ze, au Quai du Bas. Soudain, le gar-
çonnet glissa et tomba dans l'eau. Un
agent de la police locale, qui passait
précisément à cet endroit, réussit à
retirer l'enfant avant qu'il ne se noie.

MOBAT
I*a foire

(c) C'est toujours en face d'un lac ge-
lé que la foire de février a eu lieu.
L'animation fut bonne mais de courte
durée, étant donné la bise glaciale.
Le prix des porcs est en légère hausse
sur ceux du mois précédent. On payait
50 à 60 fr. pour la paire de porcelets
de deux mois et 75 à 85 fr. pour ceux
de trois mois.

Il a été amené sur le champ de foi-
re 433 porcelets et 50 porcs.

RÉGION DES LACS

Le pasteur Ferdinand Delessert
et son fils Etienne ;

Madame Armand de Mestral, »es
enfants et petits-enfants ;

Madame Delessert, ses enfants et
petits-enfants,

font part de la perte douloureuse
qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

Madame

Ferdinand DELESSERT
née Bérangère de MESTRAL

que Dieu a reprise à Lui, le 29 jan-
vier, après une courte maladie.

Parce que je vis, vous vivrez aussi.

Lausanne, 5, Collonges,
7, avenue Davel.

Avis
mortuaires

Un seul manuscrit
suffit pour l'annonce et
pour les lettres de faire
part.

Ces avis sont reçus au
bureau du journal

jusqu'à 17 h. 30
pour paraître dans le
numéro du lendemain.

Pendant la nuit, ils peu-
vent être remis directe-
ment au journal, 3, rue du
Temple - Neuf , 1er étage,

jusqu'à 3 h. du matin
A cet effet, prière d'appe-
ler an moyen de la SON-
NETTE DE NXJIT placée
à droite de la porte d'en-
trée.

D E U I L  rapide et soigné
TEINTURERIE MODE
Monruz-Neuchâtel Tel, S 31 83


